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Mardi 25 janvier 2000

9 h 30  Introduction et Informations générales (B. Cros)
· objectifs de la réunion

· organisation des journées

9 h 45  Etat d’avancement des travaux par groupe ESCOMPTE
· Modélisation  (V.H. Peuch)   (15 mn)

· Emissions  
  (J.L. Ponche)  (15 mn)

· Dynamique 
  (P. Durand)     (15 mn)

· Chimie 
  (P.Perros)        (15 mn)

· Réseaux locaux 

. Présentation des réseaux et d’un épisode de pollution dans la région 

de Marseille – Berre (C. Génevé/R. Thieleke/B Sol)  (15 mn)

-     Données satellitales  pour Escompte (météorologiques + Chimiques)

 F. Karcher (10 mn)

· Banque de données (E. Pesin) (10mn)
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     Modélisation :  
(animateur : V.H. Peuch)


     Emission : 
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(animateurs P. Perros et H. Cachier)
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14 h 00 Groupes de travail
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15 h 30  Pause 

16 h 00  Point de vue de l’INSU (B.Bonsang)  

16 h 15 Rapport synthétique de chaque groupe de travail  

17 h 00  Groupes transverses
· Caractéristiques de surface et modélisation :

 animateurs Cautenet/Ponche

-  Mesures  Sol

( profileurs : animateur C.Hanuise

(stations mobiles, fixes, (chimie + meteo) :animateurs Zephoris/Jambert 

· Mesures aéroportées : 

animateurs Perros/Saïd
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Mercredi 26 janvier 2000

9 h 00    Rapport synthétique des groupes tranverses par les animateurs 

9 h 40   Pré–campagne  animateurs : Cros/Durand
10 h 30  Pause 

10 h 45  Campagne et financements 

11 h 45  Base de données ( E. Pesin)
12 h 45   Synthèse et clôture
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Introduction 
L’objectif de cette réunion est :

1.  de faire le point sur l’état d’avancement du projet ESCOMPTE

2. de préparer le futur de ce projet, en particulier la pré-campagne de juin 2000 et la campagne de 2001.

L’objectif prioritaire de ce projet est la réalisation d’une Base de données 3D très détaillée des émissions de polluants ainsi que de la composition et de la dynamique de l’atmosphère lors d’épisodes de pollution atmosphérique. Elle est destinée à servir de référence  pour valider des modèles de chimie–transport régionaux .

Cela nécessite une documentation la mieux adaptée possible des modules qui généralement composent ces modèles. Cette documentation doit être cohérente avec les besoins de la modélisation et cohérente entre les modules. 

Cette base de données 3 D devra donc répondre aux exigences des modèles actuels mais aussi à celles des modèles qui seront développés dans les prochaines années. Il faudra donc faire un effort de prospective pour intégrer dans notre réflexion les améliorations qui sont susceptibles de voir le jour prochainement.

Le dispositif expérimental a été et doit être conçu pour répondre à  cet objectif prioritaire mais il pourra évidemment être utilisé pour d’autres objectifs scientifiques (études de processus… )  qui ne modifient pas le coût du projet.

Les responsables de groupe vont présenter l’état actuel du projet ESCOMPTE. Des groupes de travail vont ensuite se former pour préciser les voies et moyens pour atteindre les objectifs et discuter des participations internes ou externes au projet.  Enfin  les groupes transverses doivent mettre en place l’expérimentation de terrain en précisant autant que faire ce peut qui fait quoi .

Après avoir entendu les rapports de ces groupes nous parlerons ensemble de la pré-campagne de juin 2000, de la campagne de juin–juillet 2001 et, pour finir, nous aurons une discussion sur la Base de Données, sa conception et son utilisation. 

I. L’état d’avancement du projet

Résumé des présentations orales ( Voir copie des transparents, jointe en annexe).

I.1 Modélisation (V.H. Peuch)
Rôle de la modélisation

       avant et pendant ESCOMPTE


. Aider  à l’optimisation du dispositif expérimental


. Apporter un soutien opérationnel  pour le déclenchement des POI 

. Contribuer à la base de données

       après ESCOMPTE 


. exploitation scientifique

. mode d’emploi pour la validation des CTM régionaux sur la base de données ESCOMPTE


. analyse multi-modèles a posteriori des POI d’intérêt

Modèles et équipes impliqués :


modèles méso-échelles d’aires limitées avec Chimie on-line :



Meso-NH-C (LA) ; IMSAQ (JRC-Ispra)


modèles méso-échelles météorologiques :Meso-NH (CNRM), RAMS (LAMP)


CTM Régional : AZUR-AIRQUAL (LISA)


CTM multi-échelles : CHIMERES (IPSL), MOCAGE (CNRM)


Modèles lagrangiens : HY-SPLIT4 (LAMP), Trajectographie (SCEM/CNRM)

I.2 Emissions (J.L. Ponche) 

Le groupe « Emissions »  a actuellement achevé la rédaction du cahier des charges pour la réalisation des cadastres d’émissions. Cependant un certain nombre de points restent à définir impérativement, en particulier en ce qui concerne l’extension de la zone d’étude. Ces précisions doivent nous être fournies par les « modélisateurs » le plus tôt possible afin d’intégrer ces informations dans le cahier des charges. Ce cahier des charges a également un caractère confidentiel car il pourrait notamment faire partie des documents constituant l’appel d’offre qui sera lancé en février pour l’élaboration des différentes contributions aux émissions des inventaires d’émissions ESCOMPTE.  

Un groupe « Experts » et une structure  ont été prévus   afin de garantir la réalisation des cadastres d’émissions conformément à ce cahier des charges. La réalisation des cadastres d’émissions donnera lieu à un appel d’offre et l’ensemble de cette opération, de l’appel d’offre jusqu’à la sélection des prestataires qui réaliseront le travail,est coordonné et géré par l’ADEME. 

Par ailleurs, les données cartographiques, topographiques, occupation des sols ont commencé a être rassemblées, et la structure des fichiers étudiée. 

I.3 Dynamique (P. Durand)

Le dispositif expérimental mis sur pied permet de contraindre et qualifier le volet dynamique des MCTs.

Dans la mesure où il n’est pas possible, avec les moyens existants, de donner une description quadri-dimensionnelle (x, y, z, t) des paramètres dynamiques pertinents, l’exercice a consisté à :

1) définir les paramètres les plus critiques pour la modélisation ;

2) choisir les instruments les mieux adaptés et les déployer de façon à répondre au mieux au besoin.

Les principaux paramètres sont les suivants :

· hauteur de la couche limite

· trajectoires de flux de brise et des panaches de pollution

· vent horizontal

· vent vertical moyen
· champs de scalaires: humidité, température et traceurs

· turbulence et flux

· mesures de surface (météo et flux)

Actuellement, les équipes suivantes sont impliquées dans le volet « dynamique » d’ESCOMPTE :

· Laboratoire d’Aérologie, LMD, SA, LSEET, ECN

· Météo-France(CNRM,SCEM, DIRSE, CDM13 , DSO)

· EDF

I.4 Chimie (P. Perros et H Cachier)

Les composés gazeux à mesurer peuvent se classer en deux catégories

- les composés irritants ou toxiques (O3, PAN, HNO3)

- les composés permettant de tester la qualité des modèles : les radicaux  OH, HO2, RO2 , l’ensemble NO/NO2 et J NO2 ,l’azote réactif, le bilan et spéciation de la matière organique (COV), un traceur d’émission (acétylène), des biogéniques  (isoprène et terpènes)

Les mesures avion


L’objectif est de disposer de trois avions équipés pour :

· une exploration des masses d’air amont, aval et dans l’axe du vent

· une bonne description 3D du domaine sur 3 niveaux dans la couche limite et une référence dans la troposphère libre.

Les mesures sol


Elles s’effectueront dans 10 stations réparties dans le domaine

· une en mer

· trois (3) en zone d’émission

· trois (3) en zone intermédiaire (périurbaine) 

· trois (3) en zone éloignée (rurale)

Les sources d’aérosols à prendre en compte en priorité sont la source « trafic » la source industrielle, la source marine et dans une moindre mesure la source crustale. La source secondaire d’aérosols organiques produits à partir du pool de COV anthropiques et biogéniques (végétation) est une des inconnues majeures que le projet ESCOMPTE ne peut éluder.

Les modélisateurs sont demandeurs de données relatives à la distribution granulométrique et à la composition chimique (principalement : masse totale d’aérosol, BC, OC, SO4, NO3, NH4, ClNa).Le problème peut être simplifié en tenant compte des caractéristiques granulométriques des sources ; en particulier, la source trafic et la source biogénique n’émettent que des particules submicroniques.

II.5 Réseaux (D. Robin et R. Thieleke)

Présentation du réseau de surveillance de la qualité de l’air couvert par Airfobep (Fos-Berre, Ouest de Bouches-du-Rhône)  et Airmaraix (Marseille, Est des Bouches-du-Rhône).

Dans cette région, entre mai et septembre, le seuil d’information de pollution de la population est atteint entre 1 et 3 jours sur 5 selon les années. 

 Trois types d’épisodes de pollution atmosphérique photochimique avec leur évolution temporelle sont analysés :

· en régime de brise pure, épisode des 14 et 15 août 1999 

· en régime de  brise «  composée », épisode du 29 juillet 1997
· en régime de Sud, épisode du 13 septembre 1999 
II.6 Données satellitales (F. Karcher)
L’apport des données satellitales pour l’expérience ESCOMPTE concerne en premier lieu les observations de la surface : température, végétation, vent (en mer). Les données des satellites météorologiques (Météosat, AVHRR, résolution 1 à 5 km) et les produits dérivés seront archivés au Centre de Météorologie Spatiale de Météo-France (Lannion). Ce centre archivera également des produits de sondage atmosphérique de résolution horizontale voisine de 40 km. Pour les données Landsat, SPOT-Végétation ou ERS-2/ATSR, une coordination permettrait d’éviter des duplications de demandes. Les données du satellite EOS-AM lancé en décembre 1999 par la NASA pourraient également être d’un grand intérêt pour documenter les conditions de surface à haute résolution (250 m). Les données chimiques (colonnes d’ozone, CO et CH4) à faible résolution sont archivées et ne poseront pas de problèmes d’extraction.

II.7 Base de données  (Evelyne Pesin et Lydie Etchamendy)

La base de données ESCOMPTE est accessible, sur Internet, aux adresses suivantes :

http://medias.meteo.fr /escompte et http://medias.obs-mip.fr/escompte.

La base de données contient une description détaillée du projet, accessible à tous, en version française et anglaise. En accès sécurisé, la base contient : 

- les émissions anthropiques GENEMIS, fournies par l'IER, calculées sur deux domaines et avec deux résolutions ( 3km*3km et 9km*9km)

- les émissions biogéniques : les données de Landuse Corinair/IFU et les données fournies par la base IFN/IFU

- les fichiers latitudes et longitudes, correspondant aux points de grille des cadastres d'émissions

- les trajectoires et rétro-trajectoires fournies par Météo-France, pour les mois de juillet 97 et 98, à 00 et 12 TU.

Des propositions concernant l'avancement de la base de données Escompte ont été formulées : au niveau documentation, interface avec les utilisateurs, format des données, demande d'un calendrier prévisionnel pour la validation et la fourniture des données ( ci-jointes, en annexe, en fichier attaché, les propositions exposées).

Un correspondant  Base de données a été sollicité au sein de chacun des groupes suivants : modélisation, émissions, dynamique et chimie; chaque correspondant élaborera un cahier des charges concernant sa thématique, pour la base de données. Après accord des chefs de projet Escompte, un cahier des charges final sera fourni à Medias-France, qui se chargera de la réalisation de la base de données.

II . Synthèse des Groupes de travail

II. 1 Synthèse des conclusions du groupe « modélisation »
Les 8 équipes impliquées étaient représentées ; les objectifs scientifiques de ces équipes ont été confirmés. En particulier, K. Cuvelier a brièvement présenté le modèle d’ISPRA, ce qui n’avait pas été fait jusqu’à présent. Le point a été fait sur l’avancée des premiers travaux de pré-modélisation. Suite aux questions posées, les points suivants sont ressortis de la discussion :

· Il semble nécessaire de disposer d’une validation indépendante, même sommaire et ponctuelle, des flux échangés en surface : vitesses de dépôt et des facteurs d’émissions. Il est demandé aux groupes expérimentaux de proposer et de mettre en place une ou plusieurs expériences simples, dans l’objectif de recueillir quelques données pour valider succinctement les vitesses de dépôt calculées et les émissions prises en compte par les modèles (tunnel en zone urbaine, zone homogène d’émissions biogéniques,…). Par ailleurs, les modèles pourront être utilisés pour des études de sensibilité.

· Plusieurs modèles ont des modules de paramétrisations d’aérosol et il apparaît important de prendre en compte des mesures (granulométrie en priorité) dans le programme expérimental d’ESCOMPTE. Il est suggéré d’installer aux moins 2 sites (1 proche des source, l’autre en zone intermédiaire ou rurale), si possible correspondant aussi à des mesures en phase gaz.

· La résolution horizontale « cible » de la future base de données ESCOMPTE, destinée à la validation des modèles de chimie et de transport régionaux, est de 3 km. La résolution horizontale minimale utile des paramètres archivés dans la base est de 1km, ce qui permettra de caractériser les hétérogénéités sous-maille ; cette résolution de 1 km est donc la résolution recherchée pour la caractérisation de la surface (orographie, types de surface et de végétation,…) et les émissions.

· Définition du domaine utile ESCOMPTE (voir proposition, section 3.) 

· Calendrier et actions (voir 4.)

 II. 1-1 Proposition pour le domaine ESCOMPTE (G. Toupance, V.-H. Peuch). 

Si l'on considère le déroulement des 3 principaux types d'épisodes de pollution, qui ont été identifiés par les réseaux, le domaine directement concerné se trouve à l'intérieur d'un rectangle qui constituera de cœur du domaine (« Domaine A ») et que doivent reproduire avec fidélité les modèles. Tout doit être mis en oeuvre pour très bien décrire ce qui s'y passe. Les mesures sol pour la chimie devraient y être concentrées. 

Domaine A (cœur) :

· Localisation :
43°10' x 4°45' (  43°50' x 5°50'.

· Dimensions :
environ 88km de large sur 74 km de profondeur.

· Description : 
Berre, Marseille, toutes les industries (y compris Port St Louis ), les frontières du bassin au nord ( Alpilles et Lubéron) et Est (Ste Baume). Il contient Cadarache et contient donc les panaches qui remontent la Durance. Il concerne 2 départements principaux (Bouches-du-Rhône et Vaucluse) et une faible fraction de deux autres (Alpes-de-Haute-Provence et Var ).

· Résolution des émissions : 
1km x 1km.

Pour pouvoir décrire correctement ce cœur, il faut en outre documenter un domaine périphérique (« Domaine B ») . Doivent être pris en considération l'échelle des phénomènes de brise, la localisation des sources urbaines importantes, l'autonomie des avions combinée à la densité temporelle et spatiale souhaitée pour les mesures ; ce domaine définit en particulier l'extension maximale des vols avion. Pour chaque POI, les plans de vol dans le domaine B seront optimisés en fonction des besoins de la chimie et de la dynamique. Il n'y a pas d'intérêt à étendre le domaine au-delà pour plusieurs raisons :

1- On ferait entrer dans le domaine des régions très accidentées qu'il serait très difficile de documenter correctement.

2- On dépasserait l'échelle des phénomènes de pollution périurbaine. On entrerait alors dans le domaine de l'étude de panaches qui peuvent alors aller sur plusieurs centaines de km, ce qui n'est pas l'objet d'ESCOMPTE. 

3- On mobiliserait des moyens qui ne seraient alors plus suffisants pour traiter correctement la zone « cœur ». Il est souhaitable d’éviter de construire une campagne mixte où rien ne serait bien documenté, ce qui serait un mauvais compromis.

Domaine B (périphérie) :

· Localisation :
42°50' x 4°20' (  44° x 6°10'

· Dimensions :
environ 122km de large sur 128km de profondeur dont environ la moitié en mer.

· Description :
Il déborde le domaine A, à l'ouest de 25', au nord de 10', à l'est de 20' et au sud de 20'. Il contient Nîmes, Arles, Avignon, l'OHP, Toulon, Hyères. L'extension vers le sud permet de couvrir la cellule de brise. Il concerne de façon totale ou significative 5 départements : Bouches-du-Rhône, Vaucluse, Gard, Alpes-de-Haute-Provence et Var. 

· Résolution des émissions : 
3km x 3km. Si le surcoût n'est pas trop élevé (a évaluer par le groupe "émissions"), une résolution de 1km*1km serait souhaitable. 

Note : Les limites données pour les domaines A et B sont approximatives et visent uniquement à préciser l’emprise géographique des domaines d’intérêt. De manière à disposer d’un repère commun non ambigu, pour pointer mesures, émissions et sorties de modèle, il est proposé de choisir un point de référence géographique unique, avec les convention suivantes :

· Borne géographique de l'aéroport de Marignane : point O = (43° 26’ 12’’ N, 05° 12’ 55’’ E). 

· Le point O correspond à un point de grille : c’est à dire  à un point commun à 4 mailles -et non au centre de l'une de ces mailles.

· Toutes les mailles ayant une intersection non nulle avec le domaine A, respectivement B, sont réputées appartenir au domaine A, respectivement B.

· La question des coordonnées géographiques (lat-lon, kilométriques, UTM,…) retenue doit être envisagée en collaboration avec les autres groupes ; ce choix, reporté à la section 4, finira de définir complètement et précisément les domaines A et B.

II. 1-2 Actions / calendrier

Plusieurs actions ont été relevées pour les équipes du groupe pour 2000 :

· (1) : dès que possible, fourniture au groupe « dynamique » des premiers résultats de modélisation pour aider à la préparation des plans de vol de la pré-campagne. Les éléments particulièrement attendus concernent la caractérisation du régime de brise (extension, intensité des vents,…) et de la couche limite (hauteur,…) pour les situations types conduisant à des épisodes pollués. Le groupe « dynamique » est également intéressé par les simulations de traceurs passifs. Chaque équipe de modélisation  informe les coordinateurs du groupe modélisation de l’avancée des simulations et transmet « dès que possible » les éléments disponibles à P. Durand. Le groupe « dynamique » ne diffuse pas ces informations.

· (2) avant mi-février, choix d’un représentant du groupe dans les autres groupes : chimie, dynamique, émissions, base de données. (Action V.-H. Peuch).

· (3) : « affinage » du budget 2000 pour le groupe, en fonction des travaux effectués et prévus (R. Rosset, V.-H. Peuch).

· (4) : avant fin février, chaque équipe transmet ses offres et demandes en matière de champs de caractérisation de la surface, sur les domaine A et B et à la résolution de 1 km : il est indispensable que la donnée de l’occupation des sols, élaborée à partir de CORINE-LANDCOVER, soit identique pour les modèles et le calcul des émissions ; il est souhaitable de pouvoir placer dans la base, sous réserve de l’accord des équipes détentrices, d’autres données : relief, rugosité, type de sol,… V.-H. Peuch centralise les réponses  et propose les éléments communs à faire rentrer dans la base ESCOMPTE (avant juin 2000).

· (5) : la question d’une politique pour le choix de coordonnées géographiques doit être définie au niveau de la direction du projet. Il semble important que les équipes (modélisation, émission) puissent travailler dans leur système de coordonnée habituel. A partir de là, deux options sont possibles : soit chaque équipe s’engage à fournir à la base ESCOMPTE des données dans un système de référence unique (par exemple : lat-lon) ; soit le travail de conversion est mis en commun et un outil permettant de passer d’un système de coordonnées à un autre est construit, le stockage dans la base s’effectuant toujours dans un système unique. Avantages de la première solution : plus légère ; chaque équipe connaît bien le système de coordonnées qu’elle utilise – inconvénients : risque de disparités entre les équipes ; le même travail est effectué plusieurs fois. Avantages de la seconde solution : système utilisable après ESCOMPTE pour l’utilisation de la base ; homogénéité des traitements de données entre les équipes – inconvénients : chaque équipe doit définir précisément le système de coordonnées utilisé pour élaborer ses données. En majorité le groupe « modélisation » est favorable à la seconde solution. Action B. Cros et P. Durand pour la définition du système de stockage unique et le choix d’une solution pour les conversions entre systèmes de coordonnées.

· (6) : mi-avril, convocation d’une réunion de travail pour analyser les résultats de la pré-modélisation sur les situations typiques d’épisodes pollués relevés par les associations et Météo-France. Préparation d’un document de synthèse diffusable aux équipes impliquées dans ESCOMPTE avant la pré-campagne.

· (7) : les cartes de température de mer sont élaborées de façon opérationnelle (plusieurs cartes par jour, valeurs bien calibrées) par le Centre de Météorologie Spatiale de Météo-France à Lannion. F. Karcher et V.-H. Peuch voient comment organiser la mise à disposition de ces données aux modélisateurs pour les futures POIs de la pré-campagne et de la campagne, ainsi que, dès que possible, pour les épisodes de 1999 sélectionnés.

· (6) : pré-campagne et contribution au dispositif de  déclenchement, puis simulation de l’épisode. Avant fin 2000, compléter le document élaboré à partir de la réunion de mi-avril.

II. 2 Synthèse du Groupe travail « émissions » 

         (animateur J.-L Ponche)

Le groupe de travail « Emissions » a abordé et discuté les points suivants : spécifications et contenu des inventaires d’émissions ESCOMPTE qui seront effectués. Différents problèmes et questions ont été soulevées qui demandent des réponses de la part des autres groupes de travail ESCOMPTE.

II 2-1 Les composés chimiques pris en compte : 

Une liste des composés a été constituée et complétée par différentes équipes de travail puis adoptée dans sa forme actuelle. Elle attribue à  chaque composé une priorité (1 à 5 ) pour la détermination des émissions. La priorité maximale est 1 (indispensable pour les besoins propres à ESCOMPTE) jusqu’à la priorité 5 (non nécessaire dans ce cadre). Cette liste figure dans un cahier des charges pour l’élaboration des cadastres ESCOMPTE. La liste seule est, disponible sur simple demande. Elle avait été envoyée précédemment aux responsables des groupes de travail  

II 2-2 Sensibilité des modèles par rapport aux données d’émissions :

Dans la base de données d’émissions ESCOMPTE, à chaque valeur d’émission sera associé l’estimation des erreurs. La question qui est posée aux modélisateurs est de connaître les marges d’erreurs sur les émissions (sur les valeurs elles-mêmes , mais aussi sur leur localisation, notamment) de façon à  définir des priorités de précisions pour les calculs d’émissions dans les cadastres. En outre, il nous est apparu que ce point devait être l’un des objectifs de la précampagne  ESCOMPTE.

II 2-3. Les aérosols : comment doivent-ils être pris en compte dans les cadastres, en sachant que les données primaires qui seront collectés sur ce thème sont très fragmentaires et très imprécises lorsqu’elle existent. La question a été posée au(x) responsable(s)  de la partie «  aérosols ».

II 2-4. Validation des  émissions calculées :

le problème est de savoir dans quelle mesure (budgétaire, essentiellement) il sera possible d’effectuer des mesures ponctuelles sur certaines catégories d’émissions (sensibles pour la modélisation – Cf. §2) afin de vérifier l’adéquation des données recueillies, avec les valeurs effectivement mesurées au voisinage des sources. On peut également envisager des bilans comparatifs sur tout ou partie de la zone ESCOMPTE avec d’autres données existantes par ailleurs. Ceci a d’ores et déjà été prévu dans le cahier des charges des cadastres d’émissions.

II 2-5. Les retombées et les dépôts : 

Ce point a été soulevé pour savoir s’il était inclus dans la partie émissions (dépôt = émissions « négative »). La réponse apportée est non, car ils dépendent d’une toute autre problématique.

II 2-6. Le système de projection utilisé pour la localisation des sources et la cartographie de la zone d’étude ESCOMPTE et des émissions :

Il s’agit de définir un système de coordonnées, cohérent à l’échelle de la zone d’étude, simple pour la définition du maillage kilométrique et qui puisse être commun pour l’ensemble des modélisateurs. Compte tenu de la complexité pour passer d’un système de projection à un autre,  des systèmes de projection existants et compatibles à l’échelle européenne, il apparaît que le système UTM est le plus adapté. Cette spécification figure par ailleurs dans les cahiers de charges des cadastres d’émissions. Cette question a été à nouveau posée aux modélisateurs en terme de compatibilité avec les besoins de leurs modèles.

II 2-7. Le maillage :

Après concertation dans le groupe de travail et en séance plénière avec les modélisateurs , il apparaît que la maillage kilométrique (1 km x 1 km) est celui qui est le plus adapté. Même si cette résolution semble trop fine pour certain modèle, il est beaucoup plus simple d’agglomérer  des mailles que de scinder des mailles plus grandes (à partir d’information qui seront alors fragmentaires à une résolution inférieure).

II 2-8. Définition et extension de la zone d’étude :

Ce point a fait l’objet d’une demande explicite auprès des modélisateurs depuis quelques mois déjà. Il est impératif pour le groupe « Emissions » que nous obtenions très rapidement les informations sur ce point précis. Ceci nous permet de cadrer la zone d’étude en terme d’unités territoriales et donc de définir précisément nos besoins pour les cadastres . L’ensemble de ces unités territoriales constitue la base sur laquelle s’effectueront une grande partie de la collectes  des données nécessaires aux cadastres. 

II 2-9. Le maillage « fin » sur une petite partie de la Ville de Marseille :

Compte tenu du projet satellite URBCAP, la question a été posée pour l’élaboration d’un cadastre fin en terme de résolution et de maillage pour la modélisation sub-meso. Ceci risque de demander un travail supplémentaire important qui sortirait du cadre ESCOMPTE (?) La question a été posée  en ces termes à l’ensemble des groupes ESCOMPTE, au Comité d’Animation et de Coordination ainsi qu’au responsable du programme URBCAP. 

II 2-10. Les bases de données pérennes liées aux émissions ESCOMPTE (usages ESCOMPTE et post – ESCOMPTE) :

Les questions suivantes ont été posées : Quels sont et seront les critères d’accessibilité à ces données , qui gérera ces bases de données. Des éléments de réponses ont été apportés qu’il convient de préciser et de formaliser pour la suite des travaux du programme ESCOMPTE.

II. 3 Synthèse des conclusions du groupe « dynamique » 

Participants : Gérard Ancellet, Alain Dabas, Philippe Drobinski, Pierre Durand, Christian Hanuise , Marie-Pierre Lefebvre, Guy Penazzi, Frédérique Saïd 

II. 3-1  Pré-campagne : il faut définir rapidement (avant mi-mars si possible) les plans de vol devant servir aux objectifs dynamique pour que la négociation préalable avec le contrôle aérien puisse se faire en temps et en heure. Un cas particulier est constitué par la description de la brise, où l’orientation des axes de vol dépend de l’orientation de la brise. Il faut donc prévoir à l’avance 3 ou 4 plans de vol, permettant de répondre aux situations les plus probables, et entre lesquels on choisira au dernier moment en fonction de la situation qui se présentera lors de la pré-campagne. Ce qui nous conduit à formuler la demande suivante :

II 3-2  Demande, vis-à-vis, du groupe « modélisation », des résultats de simulations d’un cas par « type » de situations susceptibles de donner lieu à des POIs ESCOMPTE. En fonction de ce qui nous a été présenté par les associations locales, il faudrait simuler : a) une fin de Mistral, b) un régime de brise pure, c)un régime d’est faible et, éventuellement, d) un régime de sud. Certains de ces cas type ont déjà été simulés. En fonction du calendrier, on aurait besoin de ces données pour début mars. Les paramètres intéressants sont : a) le champ de vent horizontal à basse altitude ; b) le champ de hauteur de couche limite ; c) le champ horizontal d’un traceur passif émis à Marseille et/ou Fos-Berre, à un niveau dans la couche limite ; d) une  coupe verticale de vent horizontal (dans l’axe de la brise) avec la concentration de traceur associée .  

II 3-3 Quatre thèmes scientifiques ont été identifiés dans la partie dynamique. Chacun d’eux sera piloté par une personne. Il s’agit de :

· Phénomènes de brise (cycles diurnes ; interactions brise-relief ; …) : Philippe Drobinski

· Echanges couche limite – troposphère libre (transferts de constituants ; bilans d’ozone ; …) : Gérard Ancellet

· Couche limite urbaine (îlot thermodynamique ; flux aux interfaces ; interactions avec CL environnantes ; …) : Pierre Durand

· Physique instrumentale (physique de la mesure; calibrations; validations;…): Christian Hanuise

II 3-4  Opportunité de faire une demande au PATOM en 2001 pour des études de processus sur le thème de la couche limite urbaine (qui figure explicitement dans l’appel d’offres, avec une référence à ESCOMPTE) : oui, avec une lettre d’intention en 2000, sous réserve qu’un soutien via le PATOM ne vienne pas en déduction du soutien global de l’INSU à ESCOMPTE.

II 3-5 Financements : nécessité d’affiner le budget de l’expérience : chaque responsable de groupe de moyens est chargé de collecter des éléments financiers plus précis (télédétection à partir de la surface : Christian Hanuise ; mesures aéroportées : Frédérique Saïd ; mesures de surface : à définir (pour l’instant, Pierre Durand)).

II 3-6  Définition opérationnelle plus précise : la rédaction d’un cahier d’opérations, décrivant tous les moyens, leur implantation, fonctionnement, et les procédures expérimentales (sol et aéroportées) est repoussée après la pré-campagne, dans la mesure où certains éléments nécessaires ne seront pas disponibles avant. Il subsiste également des inconnues : entre autres, le Lidar vapeur d’eau aéroporté LEANDRE2, prévu sur le Mystère 20 en alternance avec WIND, risque d’être engagé à la période d’ESCOMPTE dans une campagne aux US. Le champ de vapeur d’eau étant une des données les plus importantes pour le projet (signature de brise, de CL urbaine, de CL marine, etc.), on évoque la possibilité de demander via le programme européen CAATER un Lidar allemand sur le Falcon 20 du DLR (NDLR : nous avons appris par la suite que ce Lidar ne serait pas non plus disponible). D’autre part, la communauté « GPS », , a proposé de déployer dans la région d’ESCOMPTE un mini-réseau de balises pour estimer la colonne d’eau intégrée.

II 3-7.  Les prochaines échéances du groupe sont : mars 2000 pour la définition des plans de vol de la pré-campagne, et début juin 2000 pour une réunion du groupe à organiser dans la région de Marseille.

II 3-8. Le groupe dynamique souhaite que chaque groupe du projet ESCOMPTE désigne en son sein des interlocuteurs pour chacun des autres groupes.

Annexe : l’utilisation des ballons à volume constant dans le programme ESCOMPTE
Dans le contexte d’ESCOMPTE, on conçoit toute l’importance que revêt une bonne connaissance des trajectoires suivies par les panaches de polluants (industriels et urbains), et ceci à trois niveaux :

- une analyse statistique sur les années passées nous permettra d’implanter les stations fixes de mesure en des endroits de bonne probabilité  de passage de ces panaches

- une prévision fiable du panache, par exemple la veille d’un épisode, nous permettra de diriger au mieux les moyens mobiles (sol et aéroportés) de mesure déployés pendant la campagne

- une mesure pendant l’épisode des trajectoires suivies par les panaches sera un élément-clé d’interprétation des mesures et de qualification des MCT.

Les deux premiers objectifs ne peuvent être assurés que par l’utilisation d’un outil de trajectographie opérationnel : le nombre de cas à traiter pour l’analyse statistique, d’une part, et la nécessité de réactivité pour la prévision à faible échéance d’autre part interdisent d’utiliser un modèle de recherche. D’un autre côté, l’échelle décrite par les modèles globaux (CEP ou ARPEGE) n’est pas assez fine pour inclure des forçages dynamiques tels que les cycles de brise ou les reliefs de mésoéchelle. L’outil a priori le mieux adapté est donc le modèle opérationnel d’échelle régionale ALADIN. La maille réduite (9km) et les améliorations récentes apportées à ce modèle (dans les schémas de surface en particulier) nous inclinent à penser qu’il s’agit d’un outil bien adapté à notre problème. Cependant, une expérience de qualification est nécessaire. C’est ce qui est prévu avec l’utilisation des ballons à volume constant (BVC) au cours de la pré-campagne de juin 2000. Au cours de la période du 19 juin au 9 juillet, il est prévu de documenter un épisode de pollution de 3 jours environ, dans des conditions aussi proches que possible des situations attendues pour l’expérience de 2001. Nous aurons donc des cycles de brise de terre-brise de mer, auxquels seront soumis les panaches de pollution, et dans lesquels nous souhaitons lâcher des ballons (à une altitude de quelques centaines de mètres), positionnés par GPS, afin de décrire le plus précisément possible ces circulations. Un total de 6 à 10 ballons, largués à différentes heures depuis la zone urbanisé de Marseille, et éventuellement depuis la zone industrielle de Berre-L’Etang, doivent permettre cette description.

Les BVC sont également fondamentaux pour mener à bien le troisième objectif (mesure pendant la campagne de 2001 des trajectoires suivies par les panaches). En effet, ils constituent l’unique moyen capable de fournir une trajectoire indiscutable et indispensable pour la qualification des modèles de chimie-transport qui travailleront dans les années à venir sur la base de données constituée par le programme ESCOMPTE. Il est prévu de documenter 5 épisodes de pollution au cours de cette campagne, et pour chacun d’eux 3 à 5 ballons seront nécessaires pour un bon suivi des panaches.

II 4 Synthèse des conclusions du Groupe Chimie

      (animateurs : P. Perros et H. Cachier)

1°) La liste des composés à mesurer et la typologie des stations à déployer semble claire pour tous.

Certaines espèces clé ne sont pas mesurées actuellement : radicaux, HNO3, HNO2, PAN.

De nouvelles tentatives seront faites pour bénéficier de la participation d’équipes allemandes capable de mesurer des radicaux. Le LCSR (Laverdet) sera recontacté pour effectuer des mesures de RO2°

La mesure de HONO devrait pouvoir se faire par DOAS à condition que l’instrument soit configuré pour cette mesure. 

Il est décidé de mettre en place un sous groupe chargé d’étudier le déploiement des instruments de télédétection (LIDAR, DOAS). Ce groupe sera coordonné par P.E. Perros.

Par ailleurs un appel d’offre devrait être lancé pour la mesure de l’acide nitrique.

La proposition de station de mer permettant d’échantillonner la masse d’air entrant dans le domaine ne convient pas : impossibilité d’amener un camion, manque d’électricité (groupe électrogène). Un bateau (ou une barge) est à envisager. Ce site sera étudié par H. Wortham en coordination avec le réseau Airmaraix

Il est prévu de visiter les sites avant le choix définitif. 

Un premier choix sera effectué en utilisant les résultats de la modélisation.

2) La mesure des COV.

Nous devons préciser quelle gamme de composés peuvent être mesurés par chaque équipe.

Il n’est pas nécessaire que chaque équipe mesure la même chose (C2-C6, C4-C10...) ni n’utilise le même pas de mesure. Dans tous les cas la meilleure fréquence de mesure est demandée sans altérer la qualité des mesures.

Un sous groupe (coordinateur C. Jambert) doit permettre une meilleure définition de la mesure des COV.

3) Une longue discussion s’est établie sur la partie aérosol. 

Un sous groupe aérosols est chargé de faire une proposition claire et chiffrée sur le thème aérosol (Coordinateur P. Masclet)

II 4 2 Les aérosols

7 laboratoires ont manifesté leur intérêt pour participer à ESCOMPTE

LSCE  (Cachier), INERIS (Meynard), LEPI (Despiau), ISPRA (Putaud),  LESAM (Masclet), LamP (Laj), LISA (Gomes), LA (Dinh)

La stratégie proposée est la suivante:

· usage des TEOM (analyse continue en temps réel de la masse d’aérosol total) en place dans les stations des agences. La mise en service en parallèle de 2 TEOM avec coupure PM10 et PM2.5 (ou mieux PM1) permet de simplifier le système.

· installation sur sites d’appareils de type aethalomètre pour l’analyse en continu de BC (lecture optique). NB : BC pourrait être utilisé comme traceur particulaire non-réactif des combustions ; à confronter au comportement du CO.

· prélèvements sur différents filtres pour la caractérisation chimique complète de l’aérosol pour effectuer des expériences de fermeture (en tenant compte des teneurs en ions, insolubles, composés carbonés) dans des situations caractéristiques (jour/nuit, pic de pollution du matin, du soir, …) qui pourront être extrapolées en tenant compte des données d’analyseur TEOM et aethalomètre. 

En particulier, des filtres prélevés spécifiquement l’après-midi en période bien ciblée de photochimie intense permettront d’apprécier de façon qualitative la formation d’organiques secondaires anthropiques ou biogéniques.

Certains prélèvements sur filtres seront destinés à la recherche de traceurs (alcanes et acides organiques pour l’évaluation du CPI, métaux traceurs de certains fuels).

· Prélèvements sur filtres pour les concentrations et la distribution en HAP. Cette distribution est un traceur de sources de combustion (ou de certaines émanations gazeuses). C’est aussi un indicateur de vieillissement des masses d’air (rapports de certains HAP ou de HAP/BC) qui sera utile à la caractérisation de la masse d’air aux limites du domaine d’étude.

· installation sur sites de granulomètres couvrant la gamme de taille 200nm-5µm(en 7 à 12 classes)

Certains sites plus près des sources utiliseront des appareils (batterie de diffusion permettant de détecter la nucléation et la coagulation : à partir de 7 ou 10nm). Le problème du grossissement des aérosols avec l’humidité atmosphérique est à prendre en compte.

· expérience de fermeture (pour les propriétés radiatives) sur un site à déterminer, pour tester les modèles d’aérosol employés dans les calculs de JNO2 ou JO3 (ces modèles donnent une distribution en taille et une composition chimique absorbant/diffusant)

· bilan de la matière organique et répartition dans les 2 phases gazeuse (COV) et particulaire (OC) en collaboration avec le groupe chimie/gaz
La mesure de l’épaisseur optique sera réalisée sur 3 points grâce à des radiomètres Cimel du réseau Aeronet (D. Tanré).

III Synthèse des groupes transverses

III.1   Synthèse du Groupe transverse Modélisation et Caractérisation des Surfaces. Animateurs : S. Cautenet et J.L. Ponche
Le lien entre les deux groupes cadastre d’émission et modélisation, concernent les fichiers du  couvert végétal et de l’occupation des sols. Il faut avoir les mêmes données afin d’établir les mêmes classes de végétation pour les modèles  de  végétation  et de dépôt sec. 

Les données sont issues de l’IFEN (CORINE). Nous voulons des données sur des mailles de 1km afin d’obtenir une bonne représentation à l’échelle de 3km x 3km (échelle des émissions).

Un problème a été posé concernant le système de projection. Les émissions sont données en UTM. Les modélisateurs voudraient les données en latitude longitude. Ce passage pourrait être effectué par MEDIAS avec l’achat d’un logiciel IMAGINE.

CALENDRIER: 

Le fichier CORINNE sera mis dans la base de données ESCOMPTE par les utilisateurs de MESONH: fichier recalé en mars, adapté en juin. 

Les émissions (J.L.Ponche) ne pourront pas être sur la base de données avant le premier trimestre 2001. Dans le fichier, il est prévu d’inclure la hauteur et les conditions d’émission.

D. Robin contacte la région de Marseille pour obtenir un fichier d’occupation des sols (espace urbain en particulier) et synthétise les informations déjà recueillies par Y. Noack dans le cadre de URBCAP.

R. Delmas  doit obtenir les données de température de l’eau de mer (étangs et bord du littoral).  Il doit aussi regarder en relation avec MEDIAS les possibilités d’obtenir les images SPOT 4 pour l’occupation des sols et pour les surfaces brûlées si des feux se présentent pendant la campagne.

III . 2  Synthèse du Groupe transverse TELEDETECTION SOL

Coordinateur : C.Hanuise

Présents : G.Ancellet, B.Cros, P.Drobinski, P.Durand, C.Hanuise, T.Menard, P.Quaglia 


Le groupe de travail souhaite regrouper tous les instruments de télédétection sol, c’est à dire ceux intervenant dans les groupes thématiques ‘dynamique’ et ‘chimie’.

III 2 1 Liste des instruments

Radars ST (VHF)

- Observatoire de Haute Provence (SA)

- Radar Provence (Toulon, LSEET)

- Radar CNRM (emplacement à définir)

Profileurs (UHF)

- Marignane : profileur opérationnel Météo – France

- Profileur  CNRM vers Aix ( ?)

- Mini-radar VHF (LSEET) couplé avec profileur UHF (Degréane) vers Marseille ( ?) ou Sodar

- Profileur EDF à St Chamas 

Lidars

- Lidar Doppler LVT (LMD) entre Berre et Marseille

- ALTO (SA) à implanter à proximité d’un profileur UHF (Aix ?)

- Lidar ELIGHT (INERIS) dans Marseille

- Lidar ELIGHT (COPARLY) , proximité profileur UHF Mariganne ( ?)

- Lidar EPFL (vers Cadarache ?)

Les responsables de chaque instrument sont chargés de transmettre une fiche récapitulative à C.Hanuise avant le 29 février. Cette fiche comprendra :

- la description de l’instrument

- les paramètres accessibles (avec gamme d’altitude, résolutions temporelle et spatiale, …)

- les contraintes expérimentales et logistiques

- l’estimation affinée du coût de participation à la campagne

Les informations techniques seront insérées sur le site Web d’ESCOMPTE en mars 2000.

III 2- 2  Pré-campagne (Juin 2000)

Seuls les instruments sur site pourront éventuellement participer à la pré-campagne (radar de l’OHP et radar PROVENCE). Le CNRM pourrait installer un profileur UHF avec la station de radio-sondage prévue.

III 2- 3 Perspectives

La prochaine réunion de groupe de travail aura lieu lors de la réunion ESCOMPTE prévue à l’automne.

Actions :

- Préciser les lieux d’installation des instruments

- Recherche de site

- Réfléchir à l’inclusion des données dans la base ESCOMPTE

- Réfléchir à l’intercalibration et au contrôle qualité des données

Un premier point pourra être fait lors de la réunion du groupe ‘Dynamique’ prévue début Juin à Aix.

III. 3 Synthèse du groupe transverse mesures-avion

La liste des instruments à installer sur les 4 avions (ARAT, Merlin, Piper Aztec, Mystère 20) a été constituée. Certains appareils seront achetés courant 2000 avec la ligne de crédit du nouvel avion, ils ne seront donc pas disponibles pour la pré-campagne. Cependant 2 avions seulement (ARAT et Piper) participeront à la pré-campagne.

L’emplacement de certains appareils n’est pas encore défini ; il reste des tests à faire, c’est le cas pour :

· L’appareil qui mesure les NOX et TOY  et celui qui mesure les COV sur le Piper : étude d’encombrement à faire et problème du générateur d’hydrogène. Ne seront pas disponibles sur le Piper pendant la pré-manip. Le seront sur l’ARAT.

· Les analyseurs d’ozone moyen. Voir le problème de la compensation de la pression qui n’est pas fait sur chacun des avions (problèmes en sondage). A régler d’ici la pré-manip. Prévoir pour pré-manip et manip un appareil de secours.

· Le Barnes peut-il être installé sur le Piper pour mesurer la température de surface ? Problème pour la manip : il n’y aura plus qu’un Barnes sur le Merlin si l’un des 2 est utilisé pour le Piper.

Notes annexes :  pour la pré-manip, le CO du Merlin sera installé sur le Piper. Un appareil de mesure du black carbon (LSCE) pourra aussi être installé sur le Piper (léger et ne consomme pas). Pour les aérosols, aucun correspondant du groupe aérosols ne s’est manifesté aussi seulement les appareils de routine ont-ils été prévus pour l’instant : PCASP, compteur de noyaux.

Problème de personnel technique : P. Perros ne peut assurer à lui tout seul la préparation des échantillons pour les multiples appareils de chimie, la mise en œuvre et le contrôle des appareils, la gestion des échantillons, tout en assurant la coordination avec les équipes de dynamiciens. Il demande donc l’aide des ingénieurs du CAM et de l’INSU et envisage aussi de former spécifiquement des étudiants qui prolongeraient leur stage en manip.

Plan d’opération pour 2001 : il ne sera rédigé qu’après la pré-manip 2000.

Pré-manip 2000 :  elle n’inclut que l’ARAT et le Piper au point de vue avions. Une coordination sera à faire avec l’expérience  Air Languedoc Roussillon (coordonnée par A. Fromage, réseau AMPADI) et l’expérience   Ozone Régionale (coordonnée par A. Lopez, LA). Pour l’instant nous n’avons pas discuté de ces points. La demande au Comité avion avec description des plans de vol est jointe.

Les axes de vol sont des indications et ne sont pas encore localisés avec précision : on attend pour le faire d’une part la définition précise du domaine ESCOMPTE, d’autre-part les résultats de la pré-modélisation sur quelques situations typiques, pour prévoir un éventail de scénarios possibles ainsi que les niveaux de vol optimaux. Or l’étude de faisabilité et les négociations avec le contrôle aérien devront se faire de toute urgence pour pouvoir être opérationnel en Juin. 

Nous prévoyons donc de nous réunir dès le début mars (à Paris) pour mettre en place les plans de vol à négocier. Le budget avion demandé pour la pré-manip est inclus dans la demande avion. 

Manip 2001 : 4 avions sont prévus (ARAT, Merlin, Mystère 20, Piper Aztec). Le lidar vent WIND  sera installé au cours de la première moitié de la campagne (en terme de POIs) et le lidar LEANDRE 2 (humidité et aérosols)  au cours de la deuxième. Un doute subsiste quant à la participation du lidar LEANDRE 2 car il est sollicité à la même période pour une expérience aux US. Ce serait une grosse lacune pour ESCOMPTE. 

Equipement Avions

ARAT
Composés mesurés
Instrument
Laboratoire
2000
2001


O3
Thermo Electron
INSU
x
x


NO, NO2, NOy, PAN, HNO3
MONA
LISA
x
x


COV (C4-C10)
Airmovoc
LISA
x
x


CO
Environement SA
LISA
x
x


JNO2
MeteoConsult
LISA
x
x


Fréquences de Photolyse
MeteoConsult
Location LISA
x
x


H2O2
Piégeage + HPLC
LISA
x
x


RCHO
Piégeage + HPLC
LISA
x
x


Néphélomètre
TSI
LISA
x
x


Aérosols
PCASP,Compteur Noyaux
INSU
x
x


Avion basse atmosphère

INSU
x
x


Turbulence avec radôme

INSU
x
x


Caméra sol

INSU
x
x


Ozone rapide

LA
x
ou Merl


Aérosol rapide

LA
x
ou Merl


Volothèque

INSU

x

MERLIN 4
Composés mesurés
Instrument
Laboratoire

2001


O3
Thermo Electron
CAM

x


NO, NO2, NOy, PAN, HNO3
NOxTOy  Martin, Perros
LMCE  LISA

x


COV (C2-C4)
Chromato Sud
LMCE

x


CO
Environement SA
CAM

x


H2O2
AEROLASER
CAM

x


Avion base atmosphère

CAM

x


Turbulence avec radôme

CAM

x


Ozone rapide

LA

ou ARAT


Aérosol rapide

LA

ou ARAT


Assistance du CAM et du groupe GMEI du CNRM

Météo-France

x

AZTEC
Composés mesurés
Instrument
Laboratoire




O3
Environnement SA
CAM
x
x


NO, NO2, NOy, PAN, HNO3
NOxTOy  INSU
LMCE  LISA
x
x


COV (C4-C10)
Airmovoc
LISA
Merl/
loué


CO
Environement SA
CAM
Merl/



Black carbon

LSCE
x
x


Avion base atmosphère

CAM
x
x


Température de surface
Barnes bas
CAM
x
x

Mystère 20
Composés mesurés
Instrument
Laboratoire




Avion  base atmosphère



x


Lidar vent
WIND
LMD

x


Lidar humidité
LEANDRE 2
INSU-SA

x


03

INSU

x

Les avions dans la pré-campagne

Les discussions ont porté sur la campagne préliminaire prévue dans la fenêtre 19 Juin – 9 Juillet en 2000.
Cette pré campagne ESCOMPTE 2000 a les objectifs suivants :

· explorer les champs de concentrations en 3D afin de préciser les zones du domaine à échantillonner avec un pas de mesure plus ou moins fin 

· étudier l’extension du panache sur la mer et sur le continent en régime de brise. 

· orienter le choix des plans de vols pour la campagne ESCOMPTE 2001

· définir la faisabilité technique des plans de vol de 2001 (autorisation de survol, coordination avec les autres moyens).

Cette pré-étude permettra notamment, en relation avec l’équipe de pré-modélisation, de définir l’extension du domaine d’étude et de préciser la localisation au sol des stations fixes. Elle sera réalisée si la situation est favorable, en coordination avec la demande AMPADI LR (Etude  de la répartition spatiale de l’ozone dans les basses couches au dessus du littoral de la région Languedoc Roussillon) et avec la demande d’étude des concentrations d’ozone à l’échelle nationale (demande ‘O3 régionale’ Fontan J. et Lopez A., LA).

Quatre types de plans de vols seront utilisés :

· Vols ‘exploration’ sur la région de Berre - Marseille, avec 5 grands axes de 120 km dans la couche limite  et deux explorations verticales (Fokker 27 : 1 vol le matin, 1 dans l’après-midi).

· Vols ‘brise’ perpendiculaires à la côte sur trois niveaux. L’objectif est de connaître l’extension de la cellule de brise et, l’extension du panache sur la mer. Chaque exploration sera de 100 km. La trajectoire sera décalée plutôt vers la mer (1 vol avec l’ARAT, le matin), ou vers le continent (1 vol avec le Piper, l’après-midi).

· Vol ‘Marseille’ pour tester les possibilités de vol sur la ville et/ou sur la banlieue : 2 axes superposés croisant la ville et 2 autres axes perpendiculaires (1 vol Piper, l’après-midi).

· Vol ‘panache’ destinés à suivre l’extension horizontale et verticale  du panache vers la vallée du Rhône ou celle de la Durance (Piper, 1 vol)

Avion demandé :



ARAT Fokker 27.

Nombre d’heures de vols : 


13,5 heures (4h transit et 9,5 h scientifique)

Nombre de jours d’immobilisation à Creil :
21  jours (3-4 sur site)

Période souhaitée :



19 Juin - 09 Juillet 2000
Avion demandé :



Piper Aztec
Nombre d’heures de vols : 


12 heures (6h transit et 6 h scientifique)
Nbre de jours d’immobilisation à Brétigny :
21  jours (3-4 sur site)

Période souhaitée :



19 Juin - 09 Juillet 2000
Plan de vol ‘exploration’ :

L’objectif est d’explorer les champs de concentration en 3D afin de préciser les zones du domaine à échantillonner.

Avion : Fokker 27

Description du plan de vol (d’après les résultats de la prémodélisation des épisodes des 21-23 et 27-30 Juillet 1997 qui sont des situations de fin de Mistral):  5 axes horizontaux de 120 km seront réalisés dans la couche limite, parallèlement à la direction moyenne de la côte. Un axe sera réalisé en mer. Un autre coupera les  couches limites de Marseille et du bassin de Berre. Les 3 autres seront toujours parallèles, plus au Nord. La modélisation a montré l’importance de prolonger les axes du côté de Toulon. 2 explorations verticales (0-8000’) en début et fin du dernier axe permettront de connaître les conditions de la masse d’air en air calme. Les conditions de la masse d’air sur la mer seront obtenues à partir d’une autre exploration verticale, suffisamment éloignée des côtes.

Coordination : avec les moyens sol (ou mer). Les prévisions des modèles seront aussi utilisées.

Durée d’un vol : 3h30  (700km pour les axes uniquement)

Nombre de vols, horaire des vols : 2 vols dont 1 le matin (4-5hTU) et un l’après-midi (14hTU)

Nombre total d’heures pour cette mission : 7h
Plan de vol ‘ brise de mer’ :

L’objectif est de définir l’extension de la cellule de brise .

Avion : Piper Aztec (de la mer au niveau de  la côte de l’étang de Berre vers le  nord-est) 

Description du plan de vol :

Il consiste à décrire un plan vertical à l’aide de 3 axes superposés. Le 1er axe devra être effectué à mi-couche limite. Comme le niveau de Zi varie fortement de la partie mer à la partie continentale, le niveau de vol ne sera donc pas constant. Le 2ème niveau sera constant et sera égal à la moitié de la hauteur de la couche limite continentale pleinement développée. Le 3ème niveau permettra d’estimer les conditions de la masse d’air non affectée par la couche de brise et par les couches limites locales (bien au-dessus de Zi), donc typiquement 7000-8000’ QNH. Les niveaux de vol seront fixés suite à 2 explorations verticales, à chaque extrémité du plan.

Ce plan vertical sera décrit au niveau de la côte de Fos-Berre (pour éviter les contraintes de survol au-dessus de Marseille). 

Coordination : avec les moyens sols (radiosondages sur le continent et ferry en mer). Les prévisions des modèles seront indispensables pour donner une indication sur le développement vertical et temporel de Zi.

Durée d’un vol : 2h pour le Piper Aztec (300km pour les axes)

Nombre de vols, horaire des vols :  1 vol, 14 h TU

Nombre total d’heures pour cette mission : 2h

Plan de vol ‘ brise de terre’ :

L’objectif est de définir l’extension du panache de pollution qui s’est étendu sur la mer pendant la nuit sous l’effet de la brise de terre.

Avion : Fokker 27 

Description du plan de vol : 

Il consiste à décrire un plan vertical à l’aide de 2 paliers superposés coupant la côte et avec une extension en mer plus importante que l’extension en terre. Le palier bas (niveau constant) se fera dans la couche limite (continentale puis marine), alors que le palier haut sera dans la CL continentale mais probablement au-dessus de la couche limite marine. Ces paliers auront une extension en terre de 10 km et en mer de 80 à 100 km. A partir de cette information, 3 axes horizontaux parallèles de 80 km seront décrits perpendiculairement au plan précédent et à bas niveau.  Un sondage vertical (0-8000’ sur terre, 0-6000’ sur mer) sera réalisé au début et à la fin du 1er palier (bas) pour déterminer le niveau de vol du suivant.

Coordination : Les prévisions des modèles seront indispensables pour donner une indication sur la localisation et l’extension du panache.

Durée d’un vol : 2h30 (440km pour les axes)

Nombre de vols, horaire des vols :  1 vol, 4-5 h TU

Nombre total d’heures pour cette mission : 2h30

Plan de vol ‘Marseille’ :

L’objectif est de tester la possibilité de survoler Marseille et/ou sa banlieue avec comme objectif pour ESCOMPTE 2001 de caractériser l’îlot urbain par rapport à son environnement. Par la suite, l’ensemble des moyens aéroportés est susceptible d’emprunter ces trajectoires de vol.

Avion : Piper Aztec 

Description du plan de vol :

Il consiste à décrire 2 axes superposés de 30 km puis 2 autres axes superposés, perpendiculaires aux premiers. L’objectif étant par la suite ‘d’encager’ la ville (méthode de bilan), les trajectoires et les niveaux dépendront des caractéristiques de l’écoulement. Pour la pré-manip nous nous contenterons  de fixer les trajectoires et les niveaux. Le Piper réalisera de plus 2 sondages verticaux (0-8000’) en début et en fin de vol. 

Coordination :  non

Durée d’un vol : 1h30  (120 km d’axes et 2 sondages)

Nombre de vols, horaire des vols : 1 vol à 14 h TU

Nombre total d’heures pour cette mission : 1h30 

Plan de vol ‘panache’ :

L’objectif est de vérifier l’extension horizontale et verticale des panaches de pollution dans le cas d’un écoulement vers la vallée de la Durance.

Avion : Piper Aztec 

Description du plan de vol : Pas encore défini avec précision

On attend d’autres indications de la modélisation. L’idée est cependant de suivre le panache pour en déterminer son extension verticale et horizontale. 2 à 3 niveaux seront explorés.

Coordination : Avec les modèles pour avoir la prévision d’orientation du panache.

Durée d’un vol : 3h 30 

Nombre de vols, horaire des vols : 1 vol. L’horaire sera défini en fonction de la situation envisagée.

Nombre total d’heures pour cette mission : 3h
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Les axes sont tracés à titre indicatif. Les coordonnées des points et les orientations pourront varier en fonction des situations météo et des  types d’écoulement.

Le vol ‘panache’ n’a pas été représenté. Les ovales symbolisent les explorations verticales.

FINANCEMENT DE L’ARAT pour la pré-manip 2000

 

BUDGET


 




HEURES DE VOL (mesures, transit) et

13.5 x 7.6 kF

= 102.6 kF


JOURNEES D'IMMOBILISATION

4 x 19.3 kF

= 77.2 kF


MISSION DU PERSONNEL

(INSU)

 2 A/R + 2 x 4j x 400 F = 7.2 kF


SCIENTIFIQUE

(LISA-LA)

 2 A/R + 2 x 4j x 400 F =  6.2 kF


FRAIS ANNEXES(2) 
 



FRAIS D'INSTRUMENTATION 

2kF


TOTAL

          195.2 kF


FINANCEMENT DU PIPER AZTEC pour la pré-manip 2000

 

BUDGET


 




HEURES DE VOL (mesures, transit) et

12 h x 2.7 kF

= 32.4 kF
 

JOURNEES D'IMMOBILISATION

4 j x 2.7 kF

= 10.8  kF
 

MISSION DU PERSONNEL

(CAM)

2 x 4j x 400 F 

= 3.2 kF
 

SCIENTIFIQUE

(LA)

 A/R  + 4j x 400F

= 2.6 kF
 

FRAIS ANNEXES(2) 

0.5 kF
 

FRAIS D'INSTRUMENTATION 
 
 
 

ET D'INTEGRATION
 
 
 

FRAIS DE DEPOUILLEMENT

0.5 kF
 






TOTAL

50 kF
 

 

 
III .4 Groupe transverse   :  Mesures au Sol

Animateurs :  Jambert / Zéphoris

Première réunion des différentes équipes des » Chimistes Mesureurs ».

III 4-1 Sites existants
Certaines stations existantes, dans Marseille et en zones industrielles ou rurales, mises en œuvre par AIRMAREX et AIRFOBEP,  ont déjà été retenues pour la campagne de mesures .

Il est demandé à AIRMAREX et AIRFOBEP de fournir une première description de ces stations :

-  Localisation et échelle de représentativité la plus vraisemblable des      mesures

-  Nature des mesures déjà effectuées sur le site.

-  Climatologie chimique typique en situation de brise, si elle existe, ou toute information approchante.

-  Possibilités logistiques.

-  Possibilités d’accueil d’autres mesures.

III 4-2 Sites de mesures sur les zones 1, 2 et 3

Il est demandé aux différentes équipes qui veulent travailler sur ces zones de faire connaître :

-  Leurs contraintes environnementales.

-  Leurs besoins logistiques.

-  Leurs possibilités d’accueil de mesures complémentaires ainsi que de l’éventuelle disponibilité d’ un opérateur.

Un premier choix de sites intéressants pour les objectifs de la campagne sera fait à partir des climatologies chimiques et météorologiques déjà existants et des premières sorties des simulations.

III 4-3 Budget

Les équipes confirment ou réajustent les budgets.

III 4-4 Reconnaissance des sites

Dès qu’une première sélection des sites sera faite, avec la prise en compte des résultats de la pré-campagne 2000, il est impératif d’organiser une réunion des équipes impliquées dans les mesures au sol, sur les sites.( Septembre ou Octobre ? ) 

III 4-5 Urgent
Prévoir au plus tôt une réunion du groupe des Chimistes. 

IV La pré-campagne ESCOMPTE

IV -1 Pourquoi ?

Comme son nom l’indique, pré-ESCOMPTE est un exercice pré-paratoire, dont le but principal est de garantir les plus grandes chances de succès à la campagne ESCOMPTE qui se déroulera en juin-juillet 2001. Nous avons assigné à cet exercice les objectifs suivants :

1. Estimer les ordres de grandeurs d’un certain nombre de constituants critiques, en particulier pour la définition des appareils de mesure de composés chimiques à mettre en œuvre ;

2. Evaluer les caractéristiques spatio-temporelles des circulations de brise, dans le but de définir au mieux l’emprise du domaine à étudier ;

3. Qualifier les outils numériques de prévision des trajectoires de panache, qui seront utilisés de façon opérationnelle au cours de la campagne de 2001 ; 

4. Tester un certain nombre de procédures qui devront être opérationnelles l’année suivante, en particulier la décision de déclenchement d’une période d’observations, ainsi que des procédures aéroportées, difficiles à mettre en oeuvre dans une région de fort trafic aérien (militaire et civil) ;

5.Tous les objectifs mentionnés ci-dessus concourent à un objectif plus général, qui est d’améliorer le dispositif expérimental pour la campagne de 2001. 

IV –2 Avec quels moyens ? 

L’exercice de définition des moyens à mettre en œuvre a été contraint surtout par un souci d’économie financière. Le dispositif est donc beaucoup plus limité que pour la campagne de 2001. Il se compose des instruments suivants :

1. L’avion Fokker 27 ARAT, instrumenté pour les mesures « in situ » de chimie (avec en particulier « MONA ») et de dynamique. Il doit répondre au point 1. du paragraphe ci-dessus, et partiellement aux points 2. (en particulier en mesurant l’extension spatiale de la brise), et 4. (voir ci-dessous) ;

2. L’avion Piper-Aztec de Météo-France, instrumenté pour les mesures « in situ » thermodynamiques, dynamiques, de rayonnement et d’ozone. Il contribue à remplir les objectifs 2. (extension spatiale de la brise) et 4. (en testant des procédures de vol difficiles, en particulier dans l’agglomération marseillaise, et des phases multi-avions, coordonnées avec l’ARAT) ;

3. Les ballons plafonnants, lâchés depuis des sites de production de pollution urbaine (Marseille) ou industrielle (Fos), fourniront une « vérité terrain » des trajectoires de panaches, remplissant ainsi l’objectif 3. ;

4. Un ou deux camions mobiles, équipés de mesures physico-chimiques, permettront de fixer les ordres de grandeur de quelques composés importants dans la zone des panaches, contribuant ainsi au point 1; 

5. Des mesures chimiques de routine, installées à bord d’un ferry sur le trajet Corse-continent, donneront l’ordre de grandeur des concentrations à mesurer au-dessus de la mer, ainsi que l’extension maritime des panaches de pollution issus du continent (objectifs 1. et 2.);

6. Une station de profilage, comprenant un radar mobile UHF (vent) et un radiosondage (T, H, Vent) permettra de contraindre les simulations qui seront réalisées sur cette pré-campagne (objectif 3.)

7. Des moyens locaux, fonctionnant « à la maison », seront activés pour cet épisode. Il s’agit des stations de mesure des réseaux de surveillance de la qualité de l’air (actifs de toute façon), et des Radars VHF de Toulon et de l’OHP. 

IV- 3 Quand et combien de temps ?

 Le but est de documenter un épisode représentatif de ce qui sera analysé pendant la campagne de 2001. Afin de garantir un maximum de chances de succès, une période d’alerte de 3 semaines a été retenue (19 juin au 9 juillet 2000). Cette fenêtre est centrée sur le créneau retenu pour la campagne de 2001 (4 juin – 17 juillet). L’épisode choisi sera analysé pendant une durée de 3 jours, et ce même si les 3 jours ne correspondent pas à une situation typique d’ESCOMPTE. Les moyens de surface seront installés sur la zone de mesure dès le début de la période d’alerte, alors que les avions ne seront mis en œuvre que pour l’épisode à analyser.

IV- 4 Qui fait quoi ?  

Un groupe de travail est chargé de mettre cette pré-campagne sur pied. Il est composé de :

B. Cros (LA), P. Durand (CNRM/GMEI), A. Fromage (ALR), C. Jambert (LISA), M.-P. Lefebvre (CNRM/CAM), G. Penazzi (INSU), P. Perros (LISA), D. Robin (Airmarex), F. Saïd (LA), B. Sol (DIRSE), M. Zephoris (DSO).   

Ce groupe aura en charge de définir l’implantation des différents moyens et leur configuration, les procédures d’alerte, les plans de vol, et la coordination avec les campagnes connexes (URBCAP-2000 et la campagne d’ALR sur l’ozone régional). Une échéance importante est la finalisation des plans de vol, prévue dans le courant du mois de mars, de façon à laisser aux groupes opérationnels de l’INSU et du CNRM le temps nécessaire à une négociation avec les contrôles aériens. Une base de travail est constituée par les propositions rédigées dans la réponse à l’appel d’offres au comité scientifique des avions, et qui ont été affinées au cours du groupe de travail transverse « mesures aéroportées » du 26 janvier.

IV – 5 Combien ça coûte ?

Une première estimation a permis de chiffrer pre-ESCOMPTE à 600kF environ. Le groupe de travail devra fournir une estimation plus affinée.

V PROPOSITIONS POUR LA  BASE DE DONNEES ESCOMPTE

EVELYNE PESIN ET LYDIE ETCHAMENDY ( MEDIAS-FRANCE)

[image: image25.wmf]V 1  Informations sur les données (documents texte : pages hItml)

· Politique d'accès aux données

· Qualité des données

Toutes les données fournies à Medias-France devront obligatoirement être préalablement validées par les fournisseurs de données ( tests de contrôle, vérification de la cohérence des données, etc..).

· Documentation sur chaque instrument

· Documentation sur les données : nombre de sites, nombre de radio-sondages, informations diverses...

· Inventaire des données

· Information sur les modèles utilisés

Modèle du LISA, Méso-NH-C, MOCAGE, etc..( avec liens sur les sites WEB respectifs)

· Information sur les émissions

Méthodologie choisie, etc...

· Information sur les bases de données spécialisées

Base de données ADEME (avec lien sur le site Web correspondant), etc...

· V- 2  Informations diverses (documents texte : pages html)

Contenant les rapports techniques et les publications.

· V 3 - Accès aux données

L'interface avec l'utilisateur comprendra les thèmes suivants :

· Les émissions

· Trajectoires et rétro-trajectoires de METEO-FRANCE

· Les modèles

· Les données de la campagne accessibles :

· soit par instrument de mesure

· soit par jeux de données
:

- mesures chimiques Airfobep, Airmaraix, 

- [image: image26.wmf]Cartographie d'un épisode de

Cartographie d'un épisode de

pollution photochimique

pollution photochimique

Scénario numéro 3

Scénario numéro 3

Régime de Sud

Régime de Sud

Le 13 septembre 1999

Le 13 septembre 1999




- données avion Merlin, etc…

(     V - 4  Format des données

Les données seront fournies, si possible,  dans un format standardisé.

Exemples : norme ISO ADEME, format données avion Merlin,...

· V - 5  Fourniture des données

Les données seront fournies à MEDIAS-France via ftp sur la machine medias.meteo.fr implantée à METEO-FRANCE. 

· V - 6  Calendrier prévisionnel

Chaque participant donnera un calendrier prévisionnel de fourniture de ses données.

· V- 7  Interfaces d'extraction et de visualisation des données

Les interfaces d'extraction et de visualisation spatiale et temporelle des données de la base de données pollution Ozone Occitan pourront servir de base d'élaboration à la future interface d'Escompte.

CONTACT AVEC LES GROUPES DE TRAVAIL

- lister la documentation à insérer dans la base de données 

- lister les données à insérer, dans la base, dès à présent :

données ADEME, sorties de modèles, etc...

- lister les données à insérer dans la base de données, suite à la pré-campagne ESCOMPTE

-calendrier  prévisionnel pour la fourniture des données

- standardisation du format des données

VI Les participants
1. Météo-France


CNRM

Amodéi M.

Flux de Forçage latéraux et Climatologie




Dabas A

Mesures dynamiques





Durand P.

mesures dynamiques + coordination




Gizard E. 

mesures dynamiques




Karcher F. 

mesures satellitales




Lacarrère P.

modélisation




Masson V.

modélisation




Michou


dépôts, émissions








Noilhan J.

modélisation




Peuch V.H.

Coordination + modélisation




Simon P. 

Modélisation


SCEM

Bompay F.

Trajectoires




Bouzom M .

Trajectoires

Lac C.


Modélisation

Perrin L.

Modélisation


DSO

Zephoris M.

mesures météo + chimie sol

  

CAM

Abonnel C.

mesures aéroportées



Lefebvre M .P.

mesures aéroportées

2. Laboratoire d’Aérologie (LA)

Cros B.


coordination + aérosols




Delmas R.

mesures chimiques 




Delon C.

mesures chimiques 

Druilhet A.

mesures dynamiques




Guedalia D.

modélisation




Lehou F.

dépôts, émissions

Lopez A.

dépôts, émissions




Pham V.D

aérosols




Saïd F. 


mesures dynamiques + coordination




Serça D.

mesures chimiques



3. Laboratoire Inter-universitaire des Systèmes Atmosphériques (LISA) 




Boissard Ch

cadastre d’émissions + coordination




Coll I.


modélisation




Jambert C. 

mesures chimiques + modélisation




Perros P. 

mesures chimiques + coordination




Toupance G. 

modélisation 

4. Laboratoire des Sciences du Climat et de l’Environnement (LSCE) 




Cachier H. 

aérosols + coordination


 

5. Lab. de Physico -Chimie de l‘Atmosphère/Ctre de Géochimie de la Surface (LPCA/CGS)



Ponche J.L.

cadastre d’émissions + coordination




François S.

cadastre d’émissions
6/7/8. Associations pour la surveillance de la qualité de l’air 


Airmaraix
Génevé C.

coordination




Robin D.

mesures stations


Airfobep
Thieleke R.

mesures stations


Ampadi LR
Fromage A.

mesures stations et aéroportées
9. Service d’Aéronomie (SA



Ancellet G.

ozone/aérosols


10.Laboratoire de Météorologie Dynamique (LMD



Drobinski Ph.

dynamique

11. Laboratoire de Chimie de l’Environnement (LCE)



Monod A. 

mesures chimiques 




Wortham

mesures chimiques + coordination 
12. Laboratoire de Météorologie Physique (LaMP) 




Audiffren N.

modélisation




Cautenet S.

modélisation

13. Laboratoire d’Etude des Systèmes Atmosphériques Multiphasiques (LESAM)



Masclet P.

aérosols et précurseurs.

14. Ecole des Mines de Douai 




Veillerot M

mesures chimiques (COV.

15. Laboratoire de Chimie Energie et Environnement (LCEE)(ENSCT)



Simon V.

mesures chimiques (COV)




Torrés L.

mesures chimiques (COV)

16.Laboratoire de Sondages Electromagnétiques de l’Environt Terrestre (LSEET) 




Hanuise Ch.

dynamique

17. Laboratoire de Glaciologie et Géophysique de l’Environnement (LGGE)

18.Laboratoire d’Hygiène de la ville de Paris (LHVP)

19. INERIS 



Menard T.

 mesures physico-chimiques
20. MEDIAS – France 



Lacaux J.P.

base de données



Pesin E.


coordination base de données


21. Division Technique. INSU 




Penazzi G.

coordination Avion

22. Laboratoire d’Etude des Echanges Particulaires aux Interfaces (LEPI)



Despiau S. 

aérosols +  liaison URBCAP

23. Laboratoire de Mécanique des Fluides (ECN)



Mestayer P.

coordination URBCAP/ESCOMPTE

24. Joint Research Center (JRC)



Cuvelier kees

modélisation




Putaud Ph.

aérosols

25. Ecole Polytechnique de Lausanne (EPFL)




Quaglia Ph.

mesures et modélisation

26.Franhofer-Institut für Atmospharische Umweltforschung (IFU)




Habram M.

chimie

27. CITEPA




Bouscaren

émissions

28. ADEME




Elichegaray C.




Poisson N.




Savane D.

29. INSU




Bonsang B.

------------------------------------------

Annexe : 

présentation orale ( transparents)
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Les grands systèmes directionnels de déplacement de la pollution photochimique
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l

Exploitation scientifique

(dynamique/chimie) : validation 

des modèles, études de processus, effets d’échelles, 

simulations urbaines…

l

Analyse 

multi

-

modèles

a posteriori des POI d’intérêt.

l

«

mode d’emploi

»

pour la validation de CTM régionaux sur 

la base de données ESCOMPTE.

l

…
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CTM régionaux?
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Forçage «

minimal

»

:

•

météo 4D : u(t), v(t), T(t), humidité(t), pression(t).

•

surface 3D : émissions(t). 





[image: image4.wmf]Données optionnelles pour le forçage ou 

la qualification des CTM régionaux.

l

Caractérisation de la surface 

et du sol (nature, structure, 

contenu en eau, végétation, 

température…).

l

Emissions paramétrisées

(en 

phase avec le forçage).

l

Flux turbulents (CLA) et 

vitesses de dépôt sec.

l

Flux convectifs (?).

l

Flux de forçage 

latéraux et supérieur.

l

Nébulosité, 

précipitations (?).

l

Rayonnement et 

photolyses (colonne 

O3, épaisseur 

aérosol,…).

l

Conditions chimiques 

initiales.
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Chimie (LA )

(R. 
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)

l

Validation : 

plusieurs simulations de qualité de l’air sur la 

région parisienne et sur l’Europe de l’Ouest, certaines 

publiées ou en cours de publication.

l

Pré

-

modélisation réalisée ou en cours :

simulations 

(dynamique seule et dynamique+chimie) sur le site 

ESCOMPTE pour des dates de 1997 et de 1999 ; simulations 

imbriquées à résolutions : 15 km, 3 km et 1 km.

l

Objectifs 2000

-

2001 :

poursuite des 

simulations

; 

qualification des développements (chimie gazeuse et 

aqueuse, aérosol, émissions 

biogéniques

, dépôt sec). 
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-

AIRQUAL (LISA)

(G. 

Toupance

)

l

CTM 

eulérien 

3D régional ; résolution horizontale : 3 km ; 

126 km x 132 km x 3 km ; code chimique 

Moca 

(2.10). 

Forçage dynamique nécessaire : RAMS.

l

Validation :

plusieurs simulations sur la région parisienne ; 

rapports PRIMEQUAL et ADEME.

l

Objectif pré

-

modélisation 2000

-

2001 :

développement, 

validation et qualification du modèle ; évaluation des 

concentrations attendues pour les appareils de mesure ; 

composition de l’air dans la brise (fin de nuit) ; sensibilité 

aux conditions aux limites.
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CTM urbain, régional et continental. Maillage cartésien 

adaptable au forçage (en développement). Schémas 

chimiques : MELCHIOR ou 

Moca

. Simulations directe et 

adjointe. Forçage dynamique 

méso

-

échelle nécessaire.

l

Validation :

plusieurs simulations sur la région parisienne 

(ESQUIF) ; prévision quotidienne (expérience POLLUX) ; 

articles sous presse. 

l

Objectifs 2000

-

2001 : 

simulation 24 au 26 juin 1999 

(continentale, puis 

méso

-

échelle) ; simulations adjointes 

pour études de sensibilités ; validation du modèle régional 

en milieu côtier et en présence d’une orographie marquée 

(développements induits).
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CHIMERE(s) (IPSL)

(L. 

Menut

)
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(V.

-

H. 

Peuch

)

l

CTM semi

-

lagrangien

3D 

multi

-

échelles, du global au 

régional ; forçage ARPEGE (résolution jusqu’à 20 km) et 

ALADIN (résolution jusqu’à 10 km). Plusieurs jeux de 

paramétrisation 

possibles.

l

Validation :

partielle à ce jour.

l

Objectif pré

-

modélisation 2000

-

2001 :

développement, 

validation et qualification du modèle pour la simulation de 

la qualité de l’air ; tests forçage de 

Méso

-

NH

-

Chimie ; 

évaluation flux latéraux et bilans import/export du 

domaine ESCOMPTE ; pour 2001 : test d’utilisation en 

temps réel ; assimilation des mesures.
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Modèle 

méso

-

échelle non

-

hydrostatique, domaines 

imbriqués.

l

Validation :

poussée. Plusieurs articles et travaux publiés.

l

Objectifs : 

étude de la couche limite urbaine et interaction 

panache urbain / brise de mer ; qualification du schéma de 

ville TEB ; couverture 

spatio

-

temporelle du panache de 

Marseille.

l

Pré

-

étude 2000 : 

forçage ARPEGE (6h) ; 3 domaines : 

résolutions 12 km (simulation 24h), 3 km (12h) et 500m 

(~2h). Cas : 25 et 26 juillet 1999  (dynamique disponible 

début avril 2000) ; 25 juin 1999 ;…
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(S. 

Cautenet

)

l

Modèle 

méso

-

échelle non

-

hydrostatique, domaines 

imbriqués. Chimie et émissions on

-

line possibles.

l

Objectifs 

prémodélisation 

:

études de sensibilité aux 

paramètres de surface ; expériences de traceurs inertes 

(implantation de capteurs) ; optimisation du domaine de 

simulation ; études de cas (simulation réalisée : 24 juin 

1999).

l

Objectifs 2001 :

production du forçage météorologique 

pour AZUR/AIRQUAL ; étude de l’extension sur terre et sur 

la mer du panache par modélisation 

lagrangienne 

(HY

-

SPLIT4) ; modélisation chimie / 

aéorosol 

/ nébulosité.
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)

l

Trajectographie et rétro

-

trajectographie basée sur ALADIN, 

ARPEGE ou ECMWF (jusqu’à 72h). Niveaux 

s

, pression ou 

altitude.

l

Prémodélisation 

:

climatologie estivale (1999,…) de retro

-

trajectoires et de trajectoires ; contribution au dispositif 

d’alerte pour la pré

-

campagne (origine des masses d’air,…) 

; développement et test d’un modèle 

lagrangien 

avec 

chimie (prise en compte du cisaillement vertical et des 

émissions dans la CLA ; «

0D

» pour MOCAGE).

l

Campagne :

contribution au dispositif d’alerte 

opérationnel pour la sélection des POI et la préparation 

des plans de vol.
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II Groupe Chimie

Choix des composés chimiques à mesurer 

ESCOMPTE a pour ambition de permettre la validation des modèles de pollution photochimique urbaine et périurbaine. 

Les composés à mesurer peuvent être classés en 2 catégories :

1- Composés irritants ou toxiques que ces types de modèles ont pour mission de calculer dans le temps et dans l’espace.

2- Composés permettant de tester la qualité des modèles
1 Composés irritants ou toxiques

Il s’agit de :

Ozone : du fait de ses sources et de son temps de vie, il doit être mesuré sur tout le domaine.

Le PAN n’est irritant oculaire qu’à des concentrations de quelques ppb et, du point de vue du critère irritation, il doit être mesuré en urbain et périurbain, et pas nécessairement en zone rurale éloignée.

HNO3 est un irritant respiratoire difficile à mesurer en routine et donc particulièrement utile à calculer. Malheureusement il possède une forte vitesse de déposition, paramètre généralement mal documenté dans les modèles selon le site considéré. Du point de vue du critère irritation, la mesure de HNO3 est nécessaire en zone urbaine et périurbaine proche afin de contraindre les coefficients de déposition utilisés par les modèles.

2 Composés permettant de tester la qualité des modèles.

Plusieurs catégories peuvent être distinguées :

2.1
Evaluation des radicaux OH, HO2 et RO2 (notés ci après HOx):

a- Mesure directe de OH, HO2 et RO2
b- Evaluation des sources principales de radicaux 

* par photolyse de O3 
Aldéhydes, HONO

H2O2  et des J correspondants



* par ozonolyse des alcènes

c-  Evaluation des puits : 

Mesure NO2 ( puits de OH. 

Les puits de HO2 et RO2 en hydropéroxydes se déduisent de la mesure de ces composés 

En zone polluée, CO joue un rôle significatif dans le recyclage des radicaux OH et devrait être mesuré.

2.2  Ecart à l’équilibre de l’ensemble NO/NO2/O3. 

Nécessite la mesure de ces trois composés et de la mesure de JNO2
2.3  Champs de OH : 

A côté de la mesure directe, mesure de concentration intégrée de OH par mesure de couples de composés comme toluène-benzaldéhyde.

2.4  Mesure de l’azote réactif en tout point : 

compte tenu du caractère central de l’azote réactif, sa mesure doit être assurée en tout point du domaine. 

On entend par azote réactif NO, NO2 auxquels s’ajoute, en zone éloignée, le PAN (réservoir en équilibre rapide avec NO2 dans les condition estivales envisagées). 

De ce point de vue la mesure du PAN en zone d’émission dense n’est pas prioritaire car NO et NO2 sont alors très majoritaires.
2.5
Accumulation, évolution et déposition des NOx au cours de la nuit.
L’idée est que le modèle doit représenter correctement le bilan et la spéciation des NOx au cours de la nuit (afin de permettre une évaluation correcte de la chimie matinale). 

Or, une part importante des NOx se transforme en HNO3 la nuit par des réactions mettant en jeu N2O5. 

En outre, en région polluée il peut se former HONO, source quasi unique de radicaux OH au lever du jour. 

Les modèles mésoéchelle doivent représenter cela lors de systèmes stagnants ou de recirculation.

A cette fin, il convient de mesurer, pour la zone d’émissions fortes, HNO3 (puits définitif de NOx), et HONO. 

La phase aérosol solide jouant un rôle important dans ces transformations, la mesure de la surface spécifique de l’aérosol nocturne est nécessaire. 

2.6 Bilan et spéciation de la matière organique : 

on aimerait pouvoir effectuer un bilan détaillé en tout point du domaine mais ceci est exclu du fait de la variété de produits à mesurer. 

Par contre, une ou deux stations (une en zone d’émissions et une en aval) devraient avoir pour mission d’effectuer une spéciation complète de la matière organique gazeuse et de la matière organique gazeuse déposée sur les aérosols (de ce point de vue la matière organique initialement émise sous forme d’aérosol n’a pas d’importance significative dans ce contexte car non mobilisable dans le domaine d’étude). 

Ces données permettront :

a) de contribuer au contrôle de l’inventaire d’émission des COVs (quantités et spéciation au point en zone d’émission)

b) de documenter la composition exacte de l’atmosphère au point sous le vent afin 

i/ de comparer la spéciation réelle aux regroupements effectués dans mes modèles

ii/ de donner un spectre complet de la composition d’un panache urbain (très peu de données existent).

2.7 Flux de l’azote dans un plan de sortie du domaine : 

Mesure intégrée de NOy gazeux et particulaire dans le plan sous le vent du domaine. 

Cette mesure intégrée est destinée à apporter des points de contrainte pour le bilan d’azote dans le domaine, en particulier quant aux émissions et aux vitesses de dépôt.

2.8 Traceur d’émission : acétylène.

2.9
Mesure des biogéniques (isoprène et terpènes) : en zone rurale (contrainte des modèles) et en zone d’interaction rural-urbain en situation nocturne (test de la chimie de NO3).

Mesures Avion

O3, NO, NO2, PAN, NOy, hydrocarbures, JNO2, JO3, collecte intégrée d’aérosols (pour bilan des NOx), aldéhydes, H2O2, CO, radicaux ( ?). 

L’objectif est de disposer de 3 avions équipés afin de permettre les deux types de plans de vol suivants :

(
Une exploration des masses d’air amont, aval et dans l’axe du vent.

(
Une bonne description 3D du domaine (120x120 km) sur 3 niveaux dans la Couche limite avec une mesure dans la troposphère libre. 

Ces vols doivent permettre de documenter la masse d’air dans différentes situations correspondant à différentes heures de la journée.

Vol 1 : en fin de nuit et au lever du jour. Le but est de documenter les masses d’air âgées résiduelles et de faire un bilan nocturne des NOx.

Vol 2 : au moment de la renverse de brise lorsque les concentrations sont maximum.

Vol 3 : en régime de brise établi, l’après midi.

Mesures Sol

10 stations de mesure sol :

Localisation : 
1
en mer (Planier ?) : point d’entrée

3
en zone d’émission

3
en zone intermédiaire

3
en zone éloignée

III GROUPE DYNAMIQUE

L’existant :

· Définition d’un dispositif expérimental permettant de contraindre et qualifier la modélisation dynamique :

· Définition de paramètres critiques
· Moyens de surface
· Moyens aériens
· Définition des échelles de travail et adaptation des moyens

· Surveillance à l’échelle du domaine (avions, radars VHF)
· Etude des circulations mésoéchelle (brise, panaches : avions, ballons plafonnants, radars UHF)
· Etude des circulations locales et de la couche limite urbaine et péri-urbaine (avions, Sodars, LVT, mesures de surface)
· Groupement de compétences expérimentales

· Radars

· Lidars

· Turbulence

· Avion

· Ballons plafonnants

· Météorologie locale

· Identification d’études de processus réalisables à partir de la base de données

· Cycle diurne de brise
· Interaction brise-relief
· Couche limite urbaine (CLU) 
(îlot de chaleur/humidité/vent, interaction brise/CLU/CLM/CLC, champ de Ts, Flux aux interfaces)

· Définition des objectifs et moyens de la pré-campagne

· Extension spatio-temporelle des cellules de brise ; caractérisation des panaches de pollution (urbain et industriel) et capacités des modèles de mésoéchelle à les décrire et les prévoir ; épreuve de la faisabilité des procédures de vol des avions
· Ballons plafonnants lâchés de Marseille + Fos ; avions Fokker27 et Piper-Aztec
MESURES DYNAMIQUES - VALIDATION DE MODÈLES

(paramètres atmosphériques hors surface)

Mesurer
( (x, y, z, t) (x,y(100km, z(3km, t(3j )
Paramètres clés ( identifiés pour la modélisation :

( = 
hauteur de la couche limite « h » (h(x,y,t))



(cellule de brise, couche limite continentale)


vent horizontal « V »


vent vertical « W »


scalaires : surtout champ d’humidité « Q »

(+ température « T », traceurs « ( »)


turbulence « e » et flux « ( »

Comme il est impossible de mesurer ( (x, y, z, t) sur l’emprise spatio-temporelle requise, on a associé les mesures suivantes :
h(x) : 
Lidar aéroporté (LEANDRE2 ou WIND, x=route de l’avion)

h(x,y,t)
Lidar sol Doppler LVT (mais x(y<20km(20km)

h(t) :

Lidars sol (O3), Radars UHF

h(xO,yO,zO,tO) Mesures avion in situ (Fokker, Merlin (sondage vertical))

[image: image29.wmf]
Extension de la cellule de brise, et instants de renversement : ballons plafonnants

[image: image30.wmf]
V(x,z) :
Lidar aéroporté Doppler (WIND, x=route de l’avion)

V(x) :

Mesures avion in situ

V(z) :

Mesures avion in situ (sondage vertical), Radiosondage

V(z,t) : 
Profileurs de vent (Radars UHF, Sodars, Lidar LVT)

[image: image31.wmf]Résumé des transferts connus de masses d ’air

Résumé des transferts connus de masses d ’air

Les grands systèmes directionnels de déplacement de la pollution photochimique


W(z,t) :
Réseau de n profileurs (n(3)

[image: image32.png]ESC@MPTE
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Q(x,z) :

Lidar aéroporté LEANDRE2

((x,z) :

Lidar aéroporté (LEANDRE2 : aérosol)

T(x), Q(x), ((x) :
Mesures avion in situ

T(z), Q(z), ((z) :
Mesures avion in situ (sondage vertical)
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Entre centre Nimes et centre Marseille il y a 101 km.




e(x,y,z,t)
Lidar LVT (prospectif ?) (x(y<10km(10km)

e(z,t) :
Profileurs de vent (Radars et Sodars)

e(x) :

Mesures avion in situ 

e(z) :

Mesures avion in situ (sondage vertical)

((x,z) :
Mesures avion in situ

MESURES DYNAMIQUES - VALIDATION DE MODÈLES

(paramètres de surface)

Agglomération marseillaise :


Action conjointe URBCAP-ESCOMPTE



- Ballons captifs (URBCAP)



- Sodars (URBCAP : n ( 7)



- Réseau de température de l’air (ESCOMPTE+Agences)



- Transects de Tempé. Surface (radiomètre aéroporté)



- Rayonnement (URBCAP)



- Flux turbulents (scintillométrie - ESCOMPTE)

Zone rurale  (ESCOMPTE) :

- 1 site équipé pour la mesure du bilan d’énergie (représentatif du couvert majoritaire)

- équipement météo (P, T, U, Vent) des sites de mesures chimiques non pourvus

Implantation
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Ce qui reste à faire :

· Etudes de processus : identification de thèmes vs. Equipes

· Définition de pilotes ?
· Opportunité de demande PATOM ?

(ex : couche limite urbaine, qui figure explicitement dans l’A.O. 2000)

( déclaration d’intention pour 31/01/2000 ?

· Dispositif expérimental  

· Définition des mesures de surfaces (coordination avec la chimie ; avec URBCAP)

· Définition des plans de vol (coordination avec la chimie)

· Affiner le financement

· Le dispositif prévu est-il compatible avec l’enveloppe prévue ?
· Possibilités de co-financement ?
· Rédaction de la partie « dynamique » du cahier d’opérations

· Moyens (mesures de surface ; télédétection ; aériens)
· Plans de vol
· Procédure expérimentale
· Calendrier

· De réunions et de rédaction de documents
· De mise en œuvre expérimentale (recherche de sites ; installation)
IV.GROUPE EMISSIONS
BESOINS 
Bases de données: mise en forme de données pour les cadastres 

1) Délimitation de la zone d'étude : urgent ( résultats des pré-modélisations

2)  Cartographie IGN : fichiers réalisés – extension dépend du point 1
3)  Maillages : réalisés / extension finale dépend du point 1

4)  Occupation des sols :  en cours…
5)  Base de donnée INSEE : à effectuer / dépend du point 1

6)  Base de données émissions biogènes : en cours
7)  Facteurs d’émissions CORINAIR/SNAP : en cours 

8)  Facteurs d’émissions COPPERT II : à effectuer 

9)  Champs de température : à effectuer
L'EXPERTISE DU CADASTRE D'EMISSIONS

· Cahier des charges : Expertise Rappel des organismes / personnes contactées pour la validation du cahier des charges 

· Réalisation des cadastres (expertise de la réalisation de l'inventaire) : CEPE (Comité Emissions du Programme Escompte (groupe « Experts »)

La réalisation des cadastres…

A) ECHEANCIER /  Planning prévisionnel de l’appel d'offre (ADEME)

Début mars:

· Première étape: appel restreint - envoi d'un CdC succinct : 37 jours minimum

· Sélection des candidats: 15 jours

· Deuxième étape: envoi du CdC aux candidats sélectionnés: 40 jours minimum

· Contractualisation: quelques semaines (?)

Démarrage des travaux effectifs : fin juin au plus tôt ( ?) ou septembre

B) ORGANISATION  / suivi des travaux 

Le CEPE : 


· Suivi des principales étapes de l'appel d'offre 

· Sélection des prestataires, 

· Contrôle des méthodologies utilisées 

· Contrôle de la conformité / CdC 

· Vérification des rapports intermédiaires d'avancement, bilans...

Le groupe de coordination – intégration ESCOMPTE :

· Coordination avec le CEPE et les autres groupes ESCOMPTE

· Gestion des bases données mises à la disposition des prestataires

· Vérification et ajustements des formats des BD générées par les prestataires 
· Intégration des différentes composantes des cadastres

C)  Points connexes et annexes :

Les aérosols dans les cadastres

· Définition dans les cadastres 

· Collaboration avec ISPRA - JRC – Bo Larsen (?) 






( Le projet BAUM par rapport à ESCOMPTE

Le devenir de la Base de données « Emissions ESCOMPTE »



(  Gestion - actualisation – mise à disposition 

· Médias

· Réseaux de mesure 

· Université - CNRS
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VI Données Satellitales  pour ESCOMPTE   (Fernand KARCHER)

Objectifs :

· Rassembler des données satellitales pour ESCOMPTE

· Coordonner les recherches/acquisitions de données

· Initier un échange de données

Sources :

· Produits du CMS Lannion

· SATMOS

· TRANSMET

· EUMETSAT

· ESA

· NASA

· …

Description de la surface et des nuages:


Météosat (Visible, IR)


NOAA/AVHRR (5 canaux)

Landsat


SPOT4-Végétation

EOS-AM/MODIS-MISR-ASTER-MOPITT


ERS-2/ATSR, 

Description de l’atmosphère (sondage)


NOAA/TOVS (profils T, vapeur d’eau)


SSM/I (eau précipitable, eau liquide)
Description de la chimie :


Colonnes d’ozone : TOMS, TOVS, GOME 


Profils d’ozone : GOME


Autres constituants : CO, CH4 (MOPITT)


Aérosol :
Données satellitales pour ESCOMPTE

Centre de Météorologie Spatiale de Lannion


Météosat
NOAA
SSM/I

Flux éclairement solaire
X



Flux ondes longues
X



Classification nuageuse
X
X


SST
X
X


LST 
X
X
X

NDVI

X


Profils T, H2O

X


Colonne vapeur d’eau


X

Colonne eau liquide


X

Vent surface mer


X

TRACES AU SOL DES PLANS DE VOL
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_1011441280.ppt


CHIMERE(s) (IPSL)

(L. Menut)

		CTM urbain, régional et continental. Maillage cartésien adaptable au forçage (en développement). Schémas chimiques : MELCHIOR ou Moca. Simulations directe et adjointe. Forçage dynamique méso-échelle nécessaire.





		Validation : plusieurs simulations sur la région parisienne (ESQUIF) ; prévision quotidienne (expérience POLLUX) ; articles sous presse. 



		Objectifs 2000-2001 : simulation 24 au 26 juin 1999 (continentale, puis méso-échelle) ; simulations adjointes pour études de sensibilités ; validation du modèle régional en milieu côtier et en présence d’une orographie marquée (développements induits).



Modélisation ESCOMPTE

25/01/2000
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Evolution du vent le 29 juillet 1997 à la Gatasse
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Cartographie d'un épisode de pollution photochimique

Scénario numéro 3

Régime de Sud

Le 13 septembre 1999
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Résumé des transferts connus de masses d ’air





Les grands systèmes directionnels de déplacement de la pollution photochimique
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Evolution du le 13 septembre à la Gatasse
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LA POLLUTION PHOTOCHIMIQUE



dans les Bouches du Rhône

le Var et le Vaucluse
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Cartographie d'un épisode de pollution photochimique

Scénario numéro 2

Régime de brises composées

Le 27 juillet 1997
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Trajectographie Opér. (M.-F.)

(F. Bompay, V.-H. Peuch)

		Trajectographie et rétro-trajectographie basée sur ALADIN, ARPEGE ou ECMWF (jusqu’à 72h). Niveaux s, pression ou altitude.



		Prémodélisation : climatologie estivale (1999,…) de retro-trajectoires et de trajectoires ; contribution au dispositif d’alerte pour la pré-campagne (origine des masses d’air,…) ; développement et test d’un modèle lagrangien avec chimie (prise en compte du cisaillement vertical et des émissions dans la CLA ; « 0D » pour MOCAGE).



		Campagne : contribution au dispositif d’alerte opérationnel pour la sélection des POI et la préparation des plans de vol.



Modélisation ESCOMPTE

25/01/2000
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Quelques statistiques...

En fonction des années, le seuil d'information de la population est atteint entre 1 jour sur 3 et 1 jour sur 5 entre mai et septembre dans les Bouches du Rhône.

nombre de jours
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Méso-NH (CNRM)

(J. Noilhan)

		Modèle méso-échelle non-hydrostatique, domaines imbriqués.





		Validation : poussée. Plusieurs articles et travaux publiés.





		Objectifs : étude de la couche limite urbaine et interaction panache urbain / brise de mer ; qualification du schéma de ville TEB ; couverture spatio-temporelle du panache de Marseille.

		Pré-étude 2000 : forçage ARPEGE (6h) ; 3 domaines : résolutions 12 km (simulation 24h), 3 km (12h) et 500m (~2h). Cas : 25 et 26 juillet 1999  (dynamique disponible début avril 2000) ; 25 juin 1999 ;…



Modélisation ESCOMPTE

25/01/2000
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RAMS (LAMP)

(S. Cautenet)

		Modèle méso-échelle non-hydrostatique, domaines imbriqués. Chimie et émissions on-line possibles.



		Objectifs prémodélisation : études de sensibilité aux paramètres de surface ; expériences de traceurs inertes (implantation de capteurs) ; optimisation du domaine de simulation ; études de cas (simulation réalisée : 24 juin 1999).



		Objectifs 2001 : production du forçage météorologique pour AZUR/AIRQUAL ; étude de l’extension sur terre et sur la mer du panache par modélisation lagrangienne (HY-SPLIT4) ; modélisation chimie / aéorosol / nébulosité.



Modélisation ESCOMPTE

25/01/2000
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MOCAGE (CNRM)

(V.-H. Peuch)

		CTM semi-lagrangien 3D multi-échelles, du global au régional ; forçage ARPEGE (résolution jusqu’à 20 km) et ALADIN (résolution jusqu’à 10 km). Plusieurs jeux de paramétrisation possibles.



		Validation : partielle à ce jour.



		Objectif pré-modélisation 2000-2001 : développement, validation et qualification du modèle pour la simulation de la qualité de l’air ; tests forçage de Méso-NH-Chimie ; évaluation flux latéraux et bilans import/export du domaine ESCOMPTE ; pour 2001 : test d’utilisation en temps réel ; assimilation des mesures.



Modélisation ESCOMPTE

25/01/2000
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Données optionnelles pour le forçage ou la qualification des CTM régionaux.

		Caractérisation de la surface et du sol (nature, structure, contenu en eau, végétation, température…).



		Emissions paramétrisées (en phase avec le forçage).





		Flux turbulents (CLA) et vitesses de dépôt sec.



		Flux convectifs (?).











		Flux de forçage latéraux et supérieur.



		Nébulosité, précipitations (?).



		Rayonnement et photolyses (colonne O3, épaisseur aérosol,…).



		Conditions chimiques initiales.



Modélisation ESCOMPTE

25/01/2000
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Méso-NH-Chimie (LA )

(R. Rosset)

		Validation : plusieurs simulations de qualité de l’air sur la région parisienne et sur l’Europe de l’Ouest, certaines publiées ou en cours de publication.



		Pré-modélisation réalisée ou en cours :  simulations (dynamique seule et dynamique+chimie) sur le site ESCOMPTE pour des dates de 1997 et de 1999 ; simulations imbriquées à résolutions : 15 km, 3 km et 1 km.



		Objectifs 2000-2001 : poursuite des simulations ; qualification des développements (chimie gazeuse et aqueuse, aérosol, émissions biogéniques, dépôt sec). 



Modélisation ESCOMPTE

25/01/2000








_1011441199.ppt


AZUR-AIRQUAL (LISA)

(G. Toupance)

		CTM eulérien 3D régional ; résolution horizontale : 3 km ; 126 km x 132 km x 3 km ; code chimique Moca (2.10). Forçage dynamique nécessaire : RAMS.



		Validation : plusieurs simulations sur la région parisienne ; rapports PRIMEQUAL et ADEME.



		Objectif pré-modélisation 2000-2001 : développement, validation et qualification du modèle ; évaluation des concentrations attendues pour les appareils de mesure ; composition de l’air dans la brise (fin de nuit) ; sensibilité aux conditions aux limites.



Modélisation ESCOMPTE

25/01/2000








_1011441108.ppt


Les modèles et équipes impliqués

		Modèles méso-échelles d’aire limitée, avec chimie on-line :



Méso-NH-Chimie ( LA)

Modèle ( ISPRA / JRC)



		CTM régional :



AZUR-AIRQUAL ( LISA)



		CTM multi-échelles :



CHIMERE(s) ( IPSL)

MOCAGE ( CNRM1)

		Modèles méso-échelles météorologiques :



Méso-NH ( CNRM2)

RAMS ( LAMP)



		Modèles lagrangiens :



HY-SPLIT4 ( LAMP)

Trajectographie ( SCEM,     CNRM1)

Modélisation ESCOMPTE

25/01/2000
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Après ESCOMPTE

		Exploitation scientifique (dynamique/chimie) : validation des modèles, études de processus, effets d’échelles, simulations urbaines…





		Analyse multi-modèles a posteriori des POI d’intérêt.





		« mode d’emploi » pour la validation de CTM régionaux sur la base de données ESCOMPTE.





		…



Modélisation ESCOMPTE

25/01/2000







Quelles caractéristiques pour les

CTM régionaux?





Lx et Ly : 100 à 300 km

Lz : 3 à 5 km

Dx et Dy : 1 à 5 km

Nz : 5 à 50 niveaux

Lz

Lx

Ly

Modélisation ESCOMPTE

25/01/2000

Forçage « minimal »  : 

		 météo 4D : u(t), v(t), T(t), humidité(t), pression(t).

		 surface 3D : émissions(t). 









Données optionnelles pour le forçage ou la qualification des CTM régionaux.

		Caractérisation de la surface et du sol (nature, structure, contenu en eau, végétation, température…).



		Emissions paramétrisées (en phase avec le forçage).





		Flux turbulents (CLA) et vitesses de dépôt sec.



		Flux convectifs (?).











		Flux de forçage latéraux et supérieur.



		Nébulosité, précipitations (?).



		Rayonnement et photolyses (colonne O3, épaisseur aérosol,…).



		Conditions chimiques initiales.
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Les modèles et équipes impliqués

		Modèles méso-échelles d’aire limitée, avec chimie on-line :



Méso-NH-Chimie ( LA)

Modèle ( ISPRA / JRC)



		CTM régional :



AZUR-AIRQUAL ( LISA)



		CTM multi-échelles :



CHIMERE(s) ( IPSL)

MOCAGE ( CNRM1)

		Modèles méso-échelles météorologiques :



Méso-NH ( CNRM2)

RAMS ( LAMP)



		Modèles lagrangiens :



HY-SPLIT4 ( LAMP)

Trajectographie ( SCEM,     CNRM1)
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Méso-NH-Chimie (LA )

(R. Rosset)

		Validation : plusieurs simulations de qualité de l’air sur la région parisienne et sur l’Europe de l’Ouest, certaines publiées ou en cours de publication.



		Pré-modélisation réalisée ou en cours :  simulations (dynamique seule et dynamique+chimie) sur le site ESCOMPTE pour des dates de 1997 et de 1999 ; simulations imbriquées à résolutions : 15 km, 3 km et 1 km.



		Objectifs 2000-2001 : poursuite des simulations ; qualification des développements (chimie gazeuse et aqueuse, aérosol, émissions biogéniques, dépôt sec). 
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AZUR-AIRQUAL (LISA)

(G. Toupance)

		CTM eulérien 3D régional ; résolution horizontale : 3 km ; 126 km x 132 km x 3 km ; code chimique Moca (2.10). Forçage dynamique nécessaire : RAMS.



		Validation : plusieurs simulations sur la région parisienne ; rapports PRIMEQUAL et ADEME.



		Objectif pré-modélisation 2000-2001 : développement, validation et qualification du modèle ; évaluation des concentrations attendues pour les appareils de mesure ; composition de l’air dans la brise (fin de nuit) ; sensibilité aux conditions aux limites.
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CHIMERE(s) (IPSL)

(L. Menut)

		CTM urbain, régional et continental. Maillage cartésien adaptable au forçage (en développement). Schémas chimiques : MELCHIOR ou Moca. Simulations directe et adjointe. Forçage dynamique méso-échelle nécessaire.





		Validation : plusieurs simulations sur la région parisienne (ESQUIF) ; prévision quotidienne (expérience POLLUX) ; articles sous presse. 



		Objectifs 2000-2001 : simulation 24 au 26 juin 1999 (continentale, puis méso-échelle) ; simulations adjointes pour études de sensibilités ; validation du modèle régional en milieu côtier et en présence d’une orographie marquée (développements induits).
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MOCAGE (CNRM)

(V.-H. Peuch)

		CTM semi-lagrangien 3D multi-échelles, du global au régional ; forçage ARPEGE (résolution jusqu’à 20 km) et ALADIN (résolution jusqu’à 10 km). Plusieurs jeux de paramétrisation possibles.



		Validation : partielle à ce jour.



		Objectif pré-modélisation 2000-2001 : développement, validation et qualification du modèle pour la simulation de la qualité de l’air ; tests forçage de Méso-NH-Chimie ; évaluation flux latéraux et bilans import/export du domaine ESCOMPTE ; pour 2001 : test d’utilisation en temps réel ; assimilation des mesures.
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Méso-NH (CNRM)

(J. Noilhan)

		Modèle méso-échelle non-hydrostatique, domaines imbriqués.





		Validation : poussée. Plusieurs articles et travaux publiés.





		Objectifs : étude de la couche limite urbaine et interaction panache urbain / brise de mer ; qualification du schéma de ville TEB ; couverture spatio-temporelle du panache de Marseille.

		Pré-étude 2000 : forçage ARPEGE (6h) ; 3 domaines : résolutions 12 km (simulation 24h), 3 km (12h) et 500m (~2h). Cas : 25 et 26 juillet 1999  (dynamique disponible début avril 2000) ; 25 juin 1999 ;…
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RAMS (LAMP)

(S. Cautenet)

		Modèle méso-échelle non-hydrostatique, domaines imbriqués. Chimie et émissions on-line possibles.



		Objectifs prémodélisation : études de sensibilité aux paramètres de surface ; expériences de traceurs inertes (implantation de capteurs) ; optimisation du domaine de simulation ; études de cas (simulation réalisée : 24 juin 1999).



		Objectifs 2001 : production du forçage météorologique pour AZUR/AIRQUAL ; étude de l’extension sur terre et sur la mer du panache par modélisation lagrangienne (HY-SPLIT4) ; modélisation chimie / aéorosol / nébulosité.
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Trajectographie Opér. (M.-F.)

(F. Bompay, V.-H. Peuch)

		Trajectographie et rétro-trajectographie basée sur ALADIN, ARPEGE ou ECMWF (jusqu’à 72h). Niveaux s, pression ou altitude.



		Prémodélisation : climatologie estivale (1999,…) de retro-trajectoires et de trajectoires ; contribution au dispositif d’alerte pour la pré-campagne (origine des masses d’air,…) ; développement et test d’un modèle lagrangien avec chimie (prise en compte du cisaillement vertical et des émissions dans la CLA ; « 0D » pour MOCAGE).



		Campagne : contribution au dispositif d’alerte opérationnel pour la sélection des POI et la préparation des plans de vol.
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Quelles caractéristiques pour les

CTM régionaux?





Lx et Ly : 100 à 300 km

Lz : 3 à 5 km

Dx et Dy : 1 à 5 km

Nz : 5 à 50 niveaux

Lz

Lx

Ly
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Forçage « minimal »  : 

		 météo 4D : u(t), v(t), T(t), humidité(t), pression(t).

		 surface 3D : émissions(t). 
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Objectif : « réaliser une base de données pour valider et qualifier des modèles de chimie-transport régionaux »

		Aider à l’optimisation du dispositif expérimental (localisation et types de mesures ; ordre de grandeurs attendus ; sélectivité et longévité de la base ; …)

		Apporter un soutien « opérationnel » pour le déclenchement des POI (dispositif de prévision et d’alerte ; aide pour la préparation de plans de vol ; …)

		Contribuer à la base de données (forçage météorologique à l’échelle d’intérêt ; état et type de surface, flux turbulents, vitesses de dépôt, émissions paramétrisées ; forçage chimique aux limites du domaine ; conditions initiales pour la chimie ; exemples de sorties des modèles impliqués)
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